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| tesse des « Noces de Figaro ». qu'elle jouera 
26 avril. {Photo Harreurt). 
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eux encore la rare qua- | 
Lil ‘spectacle. On ne peut im- 
. proviser le merveilleux accord des 
voix dans les ensembles, cette ex- 
ruise complicité qe seule donne 
une longue étude des réactions vo- 
‘cales assemblées. Ni ce rythme 
uple, fluide et nerveux du spec- | 
tacle où s'enchaînont sans heurt 
texte et musique, sans que l'un à 
l'autre muise, bien au contraire. 
Parfaité économie du temps et de 
l'espace, de la nuance et du mou- 
ement, qui laisse à Mozart toute 
sa légèreté, toute sa spontanéité 
originelle. 
| ‘De cela je m'émerveille plus en- 
core que de la qualité de l’inter- 
\prétation. Il suffit de jeter un coup 
d'œil sur le programme pour sa- 
voir à l'avance qu’elle est excep- 
tionnelle. Que Mme Ritter-Ciampi 
émerveille par la sûreté d’une tech- 
{nique jamais en défaut, par l'éclat 
de sa voix, par le raffinement du 
débit, voilà qui mìest plus à dire. 
Mais qu'une grande artiste comme 
elle s'astreigne, dans le rôle de la 
comtesse, à travailler avec un soin 
infini le moindre détail des en- 
sembles, c'est là le secret de la 
réussite de telles représentations. 
Ecoutez-la ainsi chanter avec Mlle 
Emma Luart, le duo célèbre 
le Quand la nuit étend ses voiles » 
et vous serez -surpris et ravis en 
même temps par la fonte éton- 
mante des timbres et des courbes, 
‘par la subtilité délicate des mou- 
vements, par le coloris pur de cha- 
que réponse. Mille Luart est la sou- 
rette malicieuse et tendre que 
poursuivent tour à tour Figaro 
Er le bon molif, le comte pour 
l'autre et même Chérubin sans sa- 
voir pourquoi. C'est une Suzanne 
type du Théâtre Français, légère 
mutine, espiègle, aussi habile dans 
le dialogue de comédie que dans 
la mélodie, qu'elle détaille et mo- 
dule en technicienne experte el sé- 
-duisante. 
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SALON»1874 


LA PEINTURE 
II 
MM. A. de Neuville,—Detaille, 
— Protais, — Castellani, — 
Dupray, — Émile Bayard, — 
Muraton, — Ranvier, — Léo- 
pold Lévy,—Jean-Paul Lau- 
rens, — Machard, — Louis 
Roux, Lehoux,—- Lazerges, 
— Humbert, —Dantan,—Hien- 
ner,—Élie Delaunay,—Priou, 
e Roll, — de Gironde, — Huges 
‘ Picard, — Cermak, — Comte. 


Continuons notre revue par une toile qui, à 
juste titre, amasse la foule devant elle et la tient 
dans l'émotion. Elle est signée de M. de Neuville, 
dont Les dernières cartouches fut un des grands 
succès du dernier salon. 

Le Combat sur une voie ferrée, épisode de l’ar- 
mée de la Loire, est aussi fort d'impression et 
tout aussi dramatique que les Dernières cartouches 
mais la scène est bien plus vaste et l'exécution 
beaucoup plus forte. 

L'action est engagée sur tous les points du 
tableau. Au-delà de la voie ferrée, qui est établie 
sur un exhaussement de terrain considérable, on 
aperçoit dans les bois les effets d'une lutte 
acharnée, à laquelle un bataillon de chasseurs 
prend une part active. 

Le capitaine qui le commande, malgré un 
coup de feu dont il a été atteint au front, a 
gravi l'escarpement pour donner à un officier de 
mobiles qu'il a aperçu sur la hauteur, les rensei- 
gnements sur la position des troupes. 

Le bataillon des mobiles a escaladé les talus 
à la suite de son chef, et le premier arrivé a 
payé de sa vie son courageux dévouement. Mais 
l'essor est donné, et le brave officier de chas- 
seure, "s'il est mortellement blessé, acquiert au 
moins l'assurance d’être vengé. 

Les épisodes dramatiques abondent dans cette 
œuvre sans en disséminer l'intérêt. Ici, c'est un 


splAat nrnesian samhé raida mort. anr les rails où 
Reprise des NOCES DE FIGARO 


La reprise des Noces de Figaro, offrait 
un réel intérêl en raison de la distribu- 


| Lion des trois rôles de femme, qui était 


entièrement nouvelle. 

Mme Carvalho, l'inimitable Chérubin, 
chantait pour la première fois le rôle de 
la Comtesse. Elle seule au monde pou- 
vait “ictorieusement aborder ce person- 
nage après Mme Vandenheuvel-Duprez 
qui s'y était montrée parfaite de tous 
points. Mme Carvalho chante Mozart 
comme les grandes artistes le peuvent 
seules rendre, et il nous paraît difficile 

, qu'on puisse aller plus loin dans l'art de 


{Photo LIPNITZKY]. 


Marie Bell dans « Phèdre ». 


A LA GAITE-LYRIQUE 


“Les Noces de Figaro” 
interprétées par le Groupement 


National des Artistes Lyriques 
Associés (0 


Le théâtre lyrique sauvé par les 
artistes, voilà qui, dans un demi- 
siècle, pourrait bien être le titre 
d’une, étude rétrospective sur la 
grande pitié de motre époque, Car 
ladmirable initiative des « Artis- 
tes lyriques associés: », déjà en- 
couragée par deux directeurs et 
prochainement imitée par un sem- 
blable groupement, me paraît être 
le prélude d’un véritable renou- 
veau. La ravissante interprétation 
des Noces de Figaro à la Gaîté en 
est en ce moment le signe. Ah! 
qu'il me plairait que l’art lyrique 
tint son salut non de mécènes, mais 
de ses serviteurs eux-mêmes! Et 
que la foi, vivifiée par l'intelligence 
pùt, demain encore, narguer les 
contingences! de 

Supérieure sur le. plan moral, 
une {elle initiative m'a pas moins 
d'intérêt dans le domaine des réa- 
lisations pratiques. Idéal commun 
égale travail en commun, Le ré- 
pertoire de leur ichoix, les « Artis-| 
tes lyriques associés » le mettent 
au point avec la minulie de ceux 
qui joignent au talent l'amour pro- 
fond ‘de-leur métier. Et le. jour! 
qu'ils sont engagés, ils me leur 
rcële + qu'à ‘s'acconder avec l’or- 
chestre pour mettre incontinent 
d'aplomb une œuvre, fût-elle épi- 
neuse. Ajnsi plus de répétilions 
coûteuses pour le théâtre; et pour 
le public, plus de spectacles “boj- 
tex. 


du xvi siècle. La première est une) 
exquise Suzanne, la seconde une tou. | 
chante Comtesse qui dissimule le cha- 
grin sous un sourire aristocratique. Le 
personnage du Comte libertin trouve un| 
interprète de grande classe chez M. Al- 
fred Poell, quoique assez peu dans 
l'esprit de Beaumarchais. Quand à Seria 
Jurinac, en dépit d'une ravissante poi- 
trine, elle campe un Chérubin véridique, 
en proie aux tourments de son âge, ten- 
dre de mille ressorts et frissons printa- 
niers. Tout le spectacle se joue dans la 
même « plantation », extrêmement ingé- 
nieuse, parfois noble, parfois discutable 
dans son parti-pris coloré plus sobre 
qu'heureux. 

Adhésion plus générale encore aux 
représentations fle lEnlèvement au Sérail. 
La Barberine des Noces, Mlle Emmy 
Loose était ici une adorable blondine. 
Endre Korehp prétait au personnage 
d'Osman sa basse magnifique. Wilma 
Lipp qui personnifiait Constance nous 
est apparue comme une chanteuse d'une 
exceptionnelle qualité. Walter Ludwig, 
en dépit d'un timbre un peu dur, était 


IFhoto LIPNITZKYI. 
« Les Noces de Figaro » par l'Opéra de Vienne. 


un agréable Belmonte. Enfin, au pupitre, 
Josef Krips prenait largement part au 
triomphe de l’Enlèvement. C'est un chef 
d'orchestre d'une autorité singulière, 
dont le visage spirituel et mobile n'est 
pas l'arme la moins efficiente. 
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DON QUICHOTTE 


our la reprise qu'il vient de faire des Noces de Figaro, l'Opéra-Comique es 


revenu à la version de ag Barbier et Michel Carré, plus chantable, sani 

doute, que celle d'Adolphe Boschot, adoptée précédemment sur le même 

théâtre, mais d'où sont retranchés les récitatifs, accompagnés sur le piane 

ou le clavecin, que Mozart lui-même composa. Ces récitatifs gardaient at 
chef-d'œuvre son unité, que l'étincelante prose de Beaumarchais, qui les rem 
place aujourd'hui, Banmcule quelque peu. On a voulu qe la présentation nou 
velle fût tout à fait « Opéra-Comique ». On LIRA a, çà et là, que trop bien réussi 
A tout prendre, malgré ce qu'elle a d'un peu laborieusement littéraire, mieux eû 
valu, pour la fidélité de Mozart, s'en tenir à la version de Boschot. 

Telle qu'elle est, cette reprise est délectable. Et Mozart est toujours oppor 
tun. Je dirai même nécessaire. Je n'épuiserai jamais ce que je lui dois. Tandi 
que, doucement investi, je cédais au chef-d'œuvre, un doute me venait : « Méri 
tons-nous Mozart ? » L'homme, tel que désormais il se démesure et se réduit i 
la fois afin d'atteindre au robot, cet homme et le monde insensé qu'il fait à sor 
image méritent-ils le musicien dont Rossini a bien dit qu'il est « le seul » e 
qu'il nous est naturel de surnommer le « Divin » ? Méritons-nous l'infinie charite 
que nous fait un chef-d'œuvre tel que Les Noces : cette charité du génie qui 
dans sa mesure exquise, est également esprit et coeur, charme et force, pans 
et plaisir, scepticisme et ferveur, ironie et tendresse, fantaisie et vérité, volupté 
et noblesse ? È quel ceuvre autre que celui de Mozart aura donné un sens auss 
pur à ce mot, qui n'est décidément qu'un mot civilisation ? Mais je vous Ri 
grâce des variations que je pourrais broder sur un tel thème. Il m'incombe seule 
ment ici de constater une représentation, sinon excellente, du moins fréquente ei 
beaux moments. i i ; | 

Un peu trop dense pendant le premier acte, l'orchestre cédant peu à peu | 
son chef, M. Louis Forestier, qui l'a magistralement modéré, nous a régalés d uni 
exécution nuancée, délicate, qui, fidèle à Mozart, lui a fait grand honneur. N'ac 
cablant pas les voix, elle a aidé à leur effusion et à leur épanouissement. Un: 

i élas ! n'est pas coutume. È 
rd et ccliidion. M. Roger Bourdin est un fort bon Figaro dont le ròle 
pourtant, convient moins à la qualité de sa voix que celui d Almaviva, où naguèr 
il excellait : M. Jean Enia, qui l'y remplace, a excellé surtout à le faire regrel 
ter. Je dédie un regret semblable à Mlle Jane Rolland, que, dans le rôle de Ché 
rubin, Mile Maud Sabattier, gentiment sonore, ne pps qu insuffisamment. Mm 
Madeleine Mathieu et M. Froumenty, Marceline et artholo, ont fait éclater avec 
une bouffonnerie suffisante la double sénilité de la mère et du père « inatten 
dus » de Figaro. M. Lapelletrie, qui fut un brillant ténor bien chantant, est labo 
rieusement aujourd'hui un Basile drolatique. À i 

me Ninon Vallin n'a pas déçu ceux qui attendaient d'elle, dans les deux air 
également nostalgiques, également admirables, de la comtesse, une leçon dl 
chant classique, et l'émotion que propage une vo x belle encore, en son arrière 
saison. L'air du deuxième acte se fût bien trouvé, je croìs, d'un pathétique moin 
appuyé. Alors même qu'il s'attriste, le sourire de Î esprit veille encore chez Mozari 

me Geori Boué-m'a ravi. Voilà bien la meilieure Suzanne qu'il m'ait éti 
donné d'entendre depuis l’inoubliable Adèle Isaac. Qu'elle se renseigne 
saura que l'éloge n'est 
un si beau souvenir. 


as mince que je lui adresse en évoquant, à cause d'elle 
lle a délicieusement chanté l'air O nuit enchanteresse., 
Trop délicieusement peut-être, en passionnant plus gu il ne convient, je croi 
le pur enchantement dont Mozart l'a rempli. Mozart n'est pas un romantique 

Accord parfait bien rare : la comédienne, chez Mme Georì Boué, n'est pa 

iné a chanteuse. 
Miei Do temps des reprises : Don Quichotte, immédiatement après Les Noces 
Quant à la nouveauté musicale, les maîtres de nos deux théâtres lyriques n'en on 
cure. Commis à conserver, mais aussi à révéler, ils conservent. Ainsi, content 
de peu, à l'instar du bon public qu'ils flattent par cela dans ses habitudes, ei 
musicalement, dans sa paresse, ils continuent, sans prospérité, d'ailleurs, commi 
sans audace, Amen ! « 7 SETA 

Massenet, génial « intimiste », eut toujours trop d'esprit pour réussir dan 
la grandiloquence. Celle qu'il a prolongée de sa musique, en s'annexant la comé 
die héroïque que Jacques Le Lorrain a inventée dans l'ombre d'un des plus grand 
livres de l'homme, est d'une générosité surprenante. Evargélisant le héros d 
Cervantes, elle va jusqu'à lui prêter la mission et les propos d'un Jésus cheva 
leresque. 

1 fréquentais un peu chez Massenet dans le temps où il s'emballa pour l'ou 
vrage noblement candide de Le Lorrain. L'amour dont je le vis alors brûler pou 
lui n'a pas fait de Don ne l'une de ses œuvres maîtresses. Lu veine méle 
dique naturelle à son séduisant génie s'y montre quelque peu caduque. Elle té 
moigne pour un talent toujours aimable, mais qui s'est ici forcé. Toutefois, l'or 
chestre vif, nombreux, coloré, fréquent en jolis coins, est de qualité. Et, simu 
lant l'équipe, tout le mouvement de cette œuvre de sa dernière saison est propr 
à déchaîner l'enthousiasme du public — le meilleur du monde, hélas ! — qu 
lui a fait, hier, un succés extrême, largement mérité dr M. Roger Bourdin, excel 
lent Don Quichotte, non moins émouvant que grandi l l 
lent Sancho Pança, cordial, drolatique et sensé. Dulcinée, que l'on a changée 
pour l’acclimater à l'Opéra-Comique, en une courtisane richement achalandée « 
nostalgique du pur amour — quelque chose comme Violetta, sans la phtisie 
trouve en Mme Renée Gilly une chanteuse sincère et bonne musicienne 


elli d 


par Maurice Bex 


PRES maintes tentatives éphé- 
mères, Les Noces de Figaro ont 
fini, en 1919, par s'installer soli- 

ement au répertoire. Il aura fallu plus 
‘un siècle pour en arriver là. 


L'affaire avait, au départ, été, il faut 
en convenir, très mal engagée. 


L'opéra-bouffe dont Emmanuele Co- 
negliano dit Lorenzo da Ponte avait, à 
l'intention de Mozart, tiré le livret du 
Mariage de Figaro, s'il utilisait les mé- 
mes personnages et, grosso modo, la 
même intrigue, ne contenait, à l'inverse, 
aucune idée subversive, aucune répli- 
que incendiaire ni la moindre trace de 
satire politique. C'était du Beaumar- 
chais, mais revu et corrigé, de façon à 
donner tous apaisements à l'empereur 
d'Autriche, un libretto comme tant 
d'autres, auquel le public de Vienne 
et celui de Prague attachèrent beau- 
coup moins d'importance qu'à la par- 
tition. fe 

Mais quand il s'agit d'adapter l'ou- 
vrage à la scène française (Opéra, 
0 mars 1793), un certain Notaris, 
chargé de ce soin, trouva tout indiqué 

‘ajouter à sa traduction de l'italien le 
texte intégral de la comédie de Beau- 
marchais. Le spectacle n'en finissait 
pas. Il lassa les plus patients et, après 
cinq mauvaises recettes, les Noces du- 
rent céder la place à une sans-culot- 
tide : Le Siège de Thionville, musique 
de Jen davantage faite pour séduire 
la foule. En vain, Le Journal de Paris 
avait-il vanté le talent de « Mozzard, 
célèbre compositeur dans la partie ins- 
trumentale », en vain, sans faire nulle 
allusion à la musique, Beaumarchais 
avait-il proposé, « jetant par la fenêtre 
l’amour-propre d'auteur d'écourter 
la pièce et avait-il conseillé d'introduire 
entre le premier et le deuxième acte 
« un ballet vif qui ressemblerait aux 
répétitions du foyer. Des mutineries 
‘actrices, la colère du maître de ballet, 
es rires de quelques icunes danseurs, 

es morceaux entam£s, points finis, et 
une impatience Lenérale qui amènerait 
une espèce de farandole ». Ces beaux 
projets ne furent nas réalisés, les Noces 

isparurent. | =, Italiens devaient les re- 

jouer dans leur forme originelle en 
1807, Castil-Blaze en donner une nou- 
velle version vingt ans plus tard, sans 
grand succès, et Carvalho monter en 
1858, l'adaptation définitive de Jules 
Barbier et Michel Carré qui fera l'objet 
de quelques reprises espacées jusqu'à 
celle de 1919 

Tant de lenteur pour accorder à un 
chef-d'œuvre aussi miraculeux la place 
qu'il mérite, le préjugé qui, si long 
temps, éleva chanteurs contre les 
difficultés de la musique de Mozart l'ex 
plique sans l'excuser, Se sont-ils enfin 
accoutumés à l'idée que le meilleur 
moyen d'en avoir raison consistait à les 
aborder courageusement, À entendre 
des interprètes de la qualité de Mmes 
acqueline Brumaire (la comtesse). 

aud Sabattier (Chérubin) ou de 
M. André Pernet (le comte), pour n'en 


», 


les 


ose, et par M Musy excelciter que quelques-unes, donner à ces 
, 0 , 


textes ailés 


leur densité exacte et en 
dégager le charme inimitable avec une 
telle justesse nuancée, on ne saurait en 
douter. Il faut s'en réjouir grandement 
et nous en reparlerc ms 


Les Noc 


à È »Opéra-Comique i À 


par Louis BEYDTS © | 


interprète d'un carac- 
tère tellement attachant 
que ma curiosité était grande 
Je voir prendre possession du per- 
sonnage du comte Almaviva. 

Dans son admirable préface, 
Beaumarchais nous explicue qu'i 
a fait, « de son coupable amant, 
un jeune seigneur prodigue, assez 
galant, même un peu libertin », 
avant d'ajouter que « le comte Al- 
maviva doit être joué très noble- 
ment, mais avec grâce et liberté ». 
Libertin, liberté; cette insistance 
indique asez clairement le compor- 
tement que, sous la tenue coutu- 
mière à son rang, devra observer 
le Lindor de la veille. Les années 
ne l'ont pas encore mûri; et il 
faut bien ajouter, ma foi, en dé- 
pit des alarmes que traverse la 
comtesse lorsque Chérubin se Ca- 
che dans le cabinet, ‘que personne 
ne prend au sérieux ce maître ver- 
satile, pour le moins Aussi prompt 
à oublier ses propres devoirs qu'à 
menacer d'un châtiment exemplai- 
re les fautes supposées de Sa mal- 
heureuse épouse. C'est la légèreté 
foncière du comte, sa maladresse 
juvénile, Sa suffisance d'oisif com- 
blé qui permettent à Figaro de lui 
répondre avec une telle insolence, 
de le jouer avec une telle faci- 
lité. 

L'autorité grave que manifeste 
M. Pernet rend infiniment plau- 
sible le sans-gêne du valet inven- 
tif et frondeur, et l'on ne S'eX- 
plique pas que M. Noguera, qui le 


ANDRE PERNET mar- 
NM que tous les rôles qu'il 


= personnifiait pour la première 


fois, ne rentre pas SOUS terre aux 
éclats d'un si noble courroux: La 
. vérité, certes, combat parfois la 
i : vraisemblance OL, CIESÌ celle-ci 
Sc que nous demandons au théâtre, 
"tear c'est elle qui, en s'inscrivant 
4 dans les limites d'une action dra- 
a. matique, en entretient le mouve- 
% ment et en Gclaire les ressorts. 
. L’ampleur insolite qu'affiche ici 
S M. Pernet me semble excéder la 
d mesure du rôle, et peut-être j'ar- 
'tiste se souvient-il trop fidèlement 
_ (les incarnations Apres ou déchi- 
$ rantes qui ont assuré son renom 
- levé, Au moins affirme-t-il une 
\Vfois de plus son absolne maîtrise 
let reste-t-il le chanteur de grand 
‘ style à qui Von a voué une estime 
{assez chaleureuse pour se plaire è 
£ discuter de son interprétation — 
par ailleurs si suggestivement vi. 
vante — comme SY employdrent 
jadis, avec des artistes aussi fa- 
meux que lui, des critiques plus 
éminents que moi. 


‘Que ne s'accordent-elles à la pi- 


apparaît sérieusement compromi- 


e! 

< Suzanne, jeune personne 
adroite », écrit encore Beaumar- 
chais. Mme Stappen ne s'y montre 
qu’appliquée, voire même affec- 
tée dans sa prononclation. Le Ché- 
rubin de Mlle Sabatier garde sa 
gentillesse, mais gagnerait à se 
réchauffer d'un accent plus per- 
sonnel. Et comme les sourires COD= 
certés de ces dames. leurs a A 


res, sont loin du véritable esprit 
de la musique et de la comédie ! 


quante humeur de Mme Madelei- 
ne Mathieu, dont la savoureuse 
expérience leur en dispense les le- 
cons ! 

Bien mieux que sur le visage 
de la plupart des interprètes, c'est 
dans les yeux de M. Georges Se- 
bastian, qui dirigeait la représen- | 
tation avec un entrain passionné, | 
que j'ai vu se jouer cette Folle 
Journée, où Mozart et Beaumar- 
chais se rejoignent fraternelle- 
Fe sur les cimes de la perfec- 
10N. 
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P. S. — Sous le titre de Notes 
sur le chant, M. .Georges Loi- 
seau vient de publier un livre dont 
la première partie est consacrée 
aux souvenirs du ténor Ibos, qui 
fut le créateur de Werther à Pa 
ris et qui. en Europe et en $ 
rique, partagea les succès des 
grands chanteurs internationaux. 
La deuxième partie expose les 
principes d'une méthode pratiquée 
par le célèbre artiste et fondée 
sur le « bàillement » — non pas 
du public, mais du chanteur lui, 
même. Il ne m'appartient pas d’en- 
apprécier les enseignements; mais 
je tenais à signaler le constant in- 
térêt de ce livre, où les amateurs 
de chant, Si nombreux, trouveront 
l'aliment de fécondes discussions 
et sémouvront à voir revivre l'é. 
poque la plus glorieuse de leur art 
préféré, 
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De la reprise des « Noces de Figaro », il faut surtout rete- | 
nir l’interprétation de Mme Ninon Vallin dans le person- 
nage de la comtesse. Sa technique et sa musicalité lui ont | 
permis de se jouer de toutes les difficultés de ce rôle redou- 
table. Mme Henriette Boni (Suzanne) a fait valoir un timbre : 
d'une rare qualité. Mlle Demure (Chérubin), Billot (Figaro), 
Gilbert Moryn (le Comte), Salmond (Basile) et Deguil (a 
(Bartholo) recueillirent leur part des applaudissements pro- 
digués par une salle archi-comble. Sous la baguette du maître 
Razigade, l'orchestre sut conserver à la partition de Mozart | 
sa grâce et sa légèreté. | 


La compagnie de Suzanne Sarabelle s'est produite dans 
un spectacle chorégraphique qui comportait deux parties 
bien différentes, les danses classiques du début s’opposant 
aux danses populaires de la fin. La maîtrise du chef Ivan 
Clustine s’est affirmée autant dans la qualité de la danse 
que dans le dessin des costumes et le jeu des lumières. 

Cette troupe, si eile n’est pas nombreuse, ne compte que 
des étoiles de la danse. La vedette en est Suzanne Sarabelle 
qui, après tant d’autres, interpréta notamment « La Mort du 
Cygne ». Mais son cygne à elle est noir... 

Samedi, « La Traviata» servit de début à un jeune ténor, 
M. Majoufre, venu du Midi précédé d’une bonne réputation. 
L'émotion d'un premier contact avec le public lyonnais sem- 
bla le priver d’une partie de ses moyens. Une seconde expé- 
rience lui sera certainement plus favorable. 

Très belle interprétation de Violetta par Mme Henriette 
Boni, aux aériennes vocalises, et de M. Valère Blouse, d’Orbel 
piein d’autorité. 

Et le spectacle se termina par un divertissement où le 
goût sûr de notre maîtresse de ballet, Mme Baldi, conduisit 
une fois de plus au succès Mlles Bonaudo, Uxaut et Artigue. 


x x x 


LES NOCES 


DE FIGARO 


par Louis BEYDTS 


Cahiers, ça n’est pas les mots. Le 

style, c'est la tournure, c'est le 
mouvement de l'âme, ses frémisse- 
ments, ses hardiesses, son élan rendu 
sensible ». Et je me rappelais cette 
définition lumineuse en ecoutant Les 
Noces, où l’âme en effet de Mozart se 
découvre à nous tout entière, 

Suffit-il d’ailleurs de dire qu'elle 
s’y découvre alors qu'elle s'y 1mpo- 
se, alors qu'à tant de pages — et 
non les moins belles -— elie se subs- 
titue, après s’y etre fralerneljement 
identifiée, au génie même de Dbeau- 
marchais. C’est avant tout une pièce 
politique que lauteur du Barbier 
avait ambitionne décrire, une pièce 
étroitement tressée dintrigue ei de 
‘salire, assez urôle pour masquer son 
amertume, assez gaie pour emousser 
sa cruauté. Sous les apparences du re- 
gret, dans la sécheresse du libertinage, 
sy mélaient furlivement Ja passion 
et le désir : IMozart allait y taire en- 
tendre la propre voix de l'amour. 

A un chef-d'œuvre d'esprit, Mozart 
superpose un chet-d ceuvre uemotion; 
à un chef-d'œuvre authentiquement 
français, un chet-d'œuvre typique- 
ment universel. Et tous les cœurs ici 
peuvent se reconnaîire à travers la 
tiévreuse impatience de Chérubin et 
l’ardeur épanouie de Suzanne, comme 
dans la mélaneolique résignation de 
la Comtesse. 

La Comtesse, voilà le personnage 
qui, sans doute, nous apporte le plus 
merveilleux témoignage du génie di- 
vinateur de Mozart. Beaumarchais 
avait dédaigné de pénétrer cette âme 
déchirée. Or, Mozart nous la révèle. 
Dans les deux airs sublimes qu'elle 
chante, dans l'extraordinaire récit qui 
précède le second d’entre eux, se re- 
ilètent toutes les nuances, s animent 
tous les ressorts de l’amour, « sans 
aucun mélange importun (c est Sten- 
dhal qui parle) de majesté ou de 
tragique ». Par miracle de la mu- 
sique, plus sûrement encore qu'avec 
des mols, nous touchons le fond d'un 
pauvre cœur de femme, avec sa foi 
dégue et ses vaines espérances, son 
sourire feint ct ses larmes voilées. 

“De l'héroïne mozartienne, Mme Ni- 
non Vallin demeure la plus admira- 
ble interprète qui se puisse imaginer. 
Les nobles splendeurs de son chant 
sont autant de grâces heureuses, et 
sa maîtrise elle-même garde la dou- 
ceur familière d'un enchantement. Je 
\parlais l'autre jour des chanteurs 
cinspirés. Il n'est pas de minute où 
ce don de l'invention vocale ne se 
manifeste chez Mme Vallin, pas de 
minute où elle ne «trouve» une s0- 
norité, un accent personnels, l'une ou 
l'autre toujours prodigicusement ac- 
cordés aux suggestions de la musi- 
que. Mais à l'ombre de cette séduc- 


I E style », note Barrès dans ses 


tion A In base de ce caprice, quelle 


réflexion et quelle gravité, quelle 
loyauie et quelle science ! Et leur 
union est tellement idéale qu’on ne 
sait plus où commencent et finissent 
les prestiges de l’art ou les dons de 
la nature. 


La Suzanne de Mme Geori Boué 
nous montre, de l’exquise artiste que 
nous avons accoulumé d’applaudir 
dans des rôles dramatiques, un as- 
pect inatiendu, mais non moins ra- 
vissant. Musicicnne accomplie, elle 
chanie dans un style parialt, dispen- 
sant toule la légèreté er tout le char- 
me que requiert altcrnativement la 
partition de Mozart. Quant à la co- 
médienne, clle déploie une vivacité 
et un esprit sans pareils, qui conses- 
vent au texte de Beaumarchais ses 
plus entraînantes vertus. 

Aussi le succès de Mme Geori Boué 
a-t-il été considérable, qu'a légitime- 
ment partagé M. Roger Bourdin. On 
n'avait jamais entendu M. Bourdin 
dans Figaro à l’Opéra-Comique, où il 
tenait habituellement le rôle du Com- 
te avce une autorité qui, d’ailleurs, 
ne facilite pas la tâche de ses rem- 
plaçants. La sûreté de son talent est 
telle que sa réussite n’a pas été moins 
éclatante aujourd’hui. Sa voix s’a- 
dapte à merveille au personnage du 
rusé barbier, si propice d'autre part 
à mettre en valeur ses qualités scé- 
niques, que l’on sait exceptionnelles 
par leur infaillible intelligence et leur 
“piltoresque variété. 

Le Chérubin que représente Mlle 
Maud Sabatier touche par sa naïve 
gentillesse et sa constante applica- 
tion. Et quand je disais plus haut 
que la succession de M. Bourdin se- 
rait lourde, je ne pensais pas que, 
sous la perruque du Comte, M. Enya 
trouverait le moyen de se faire re- 
marquer. Ce n’est, hélas ! ni par sa 
voix, gutturale en diable, ni par son 
jeu emprunté, mais seulement par un 
grasseyement tellement obstiné qu'il 
prend l'allure d’une provocation, 

Aux côtés de M. Froumenty, solide 
Bartholo, Mme Madeleine Mathieu in- 
terprèle Marceline avec la drôlerie Ja 
plus efficace, sans céder jamais au 
mauvais goût si fréquent dans cet 
emploi. Et l’on ne saurait trop recon- 
naître l’empressement dévoué avec le- 
quel, sur une scène où elle connut 
jadis les plus brillants succès, la vail- 
lante artiste a consenti à figurer un 
rôle aussi modeste. 

Pour la même raison, il était émou- 
vant dé retrouver M. René Lapellete- 
ric, qui trace de Basile une silhouet- 
te très caractéristique et s'affirme une 
fois de plus le chanteur accompli, 
dont le souvenir est resté si flatteuse- 
ment vivace chez les habitués de la 
salle Favart, 


La représentation, qui se déroule 
dans une mise en scène plaisamment 
animée de M. Max de Ricux, était 
dirigée par M. Louis Fourestier, plus 

sig jamais souple, attentif et vivant, 


e ———_———T_ 


ET TE EN ‘Ea 


PCT PEER HEOEPAN 
LO 


LES NOCES DE FIGARO. © 


Opera-comique en 4 actes. 
Traduit di Vitation 


pur MM. 3. BARBIER «| Mich] CARRE. Musique de A: W: MOZART. 


OUVERTURE. 


PIANO. 


. o. 
it Sin 29-08] 


i er EE en |°;i: (al 
een EE 


LL So e 1 TT NEI IR E TE 


| ti 
il DI 
i 

ol ila 
dii! T° 
s 1 Le 
è. en | 
Aus E, 


il th 
e! [A 
ail! Lia 
An a El 


E PRE nano = 


pu ut d 


ul. É 2. din à. fn dé ds te du 


nat Lt LL. SO — de te ie PE à | 


pe 


tipe 


sati | PES pro”, Ne ie 
DR RTE Ce dt, ir = 
3 EI RAI AE 


0. 


a 
sai 


AE 


vi 
PET AS FRS cur) [ET 2 LS GRR 8 I EE 
jm È 
) 


sta» 


Lo 


è 
El 
ts 


|| || [3 

|| dii! 
1.9 al 
{TI ill 
en sil 
nil ii 
11] 1s111 


n-|| al | E wu . CS EEE + me _ —— 
} I DI 
CI FE sen pa mi, j 
| IL] | sil | CLIO 
sal | | = osi | si X [NA 
TITI di | LL 
EE RSR à 0 F1 olo . Lai Se Lie 
ila | da: COLI 
slsse | : 
el] 


12 
N°4. 
INTRODUCTION et DUETTO. 
. Allegro 
size fee ea 


FIATO te = fee = 


PIANO 


FIGARO (mesurant) 


A  — x = 


Douze, 


e 
+ À I = — = 


vg vo 
7 | x 
rofepa| ESE 
FRA: RES | 


=<5PEZZAS = 
“= _==— = es== i 


vOL = lan rassure e 


- ment Oui me 


Pour vous je me suis pa = ré e Mon cha peau se_ ra char _ 


ere È cs TESS = = | 
Di ” cs ln * ed s ie “ ” » Le, s i 
*- - + 4 - + +7 — 
RS ee fr y i v Ù 


_ mant Regardez Ju_gez en a = mant Oui mon coeur our ma mi _ 


Ù 


Le 


cha _ peau se _ 


mo - ment Ah! pour 


PO emi fe È ee ee 
Z 3 EI = È —% =: 


vous Je suis trop bon ne Quel mal un ma _ ri nous 


È ee 
À se 
| 
TÉ = 
poux vaudratil la = mant das 
; 3 SA 
E N e 3a 2 —- == = i 
i = + = = == 
È E poux RES l'a __ mant Jeu 
ment Ah! com - bien le jour du mari _ 
A, LA 
= RE 2h a LP ==, = + 
1 d ci Cf = seno n e "en ln es cia = 
fais ser - ment! Ah! com - bien TS du mari _ 
Ses OU UT) ve 


ES es = ====£S 
LA Les) il 


[A 2. A 
1 
I i a 2 L 4 LA 
yi d A © © v Pe 2 e ea LI e 
4 TM LD ep à sr + n + + 
ri r 1 r 1 SRE E PER ee LE Res Lan 


15 
Ha EM ES LL _— 
( e e e LEE D — = es == | Pe 2 o? - °: Ta 
< == repo i = == 
$ Jemi + = > + — “i ov lena 7 LEE E cenere ne 


IATA COTES ces dunes ns pré sa) Mgr, Cet Sale 
— ==. = 
e rt ve  — e 
A Eine rasa rate = COTE "n 3 
Marti ne Cet = te fleurest dim heureux pre _ sa REID Crete 
"=== 2 : 
+ Sex me 


2 LS 
ee 
ni A — 

) enclanztes. dun a _ 


DE 


_ ge Aux re_ gards | ene jte ‘ dun a _ 


- manl! Aux re_ cards enchantés dun a_ mant! Doux 


® 
3 o Fe e » ë RE «UR 
O): £ È ni == © RR I II _ 
ri 2 7 = Da | ptt 2 5 resa — "=== 
- mant! Aux regards enchantés pr a_mant! Doux ga ge, 
nd e a A per 
PA pre 1A | ° stria; 2 act ftes pesi 
| Res À | È r e o re on a 
| (a CA Je: e 
Î ce): DRE er D. È rea Se 
) Ke CHE oi eo —— "cla = ++ 
PI o Sen —æ- te ae — pe 


1) 


RAM ET ra RANE su 
s —_, sarei Li 
== ey x = Pra = 
_ sage Aux re_gards enchantes dun a _ 
: € _: sets 
F = 3 Des: Tr 4 LA È D 
A = - LD = t pe FE 
Aux re_ gards enc a ‘so dun a_ 
e 


o À 
sine = rss Mrs Em eu assi = 
ie LR ELISE TA i 
= == na #- - 
pes = 7 
=== a" | == ge | 
sea SE Pa ea — cn 
dun tendre a _ mant dun tendre a 
(a 2° la [2 P_i, ri 
| + += Un en ne — 
LES = o ess == === = = == == = 
- mant dun tendre a = manl dun tendre a - 


_ mant! ERRORE ane enchantés d'un E nati 
ee sta o: Tar 
ie a |. * pe =_= = 


_ manl! Aux re - ET n: Fe fo mani! 


ee ee oe Fe ete 


eur. Fi LÉ "He 5 Let Pong = 
SIR SII 


e T 
Ca 4 
Pet 
2 
[ud 
e? 


90 
N°9. 


DUETTO. 


nre Que marmottes-tu là tout bas 


Allegretto , 


SIZANNE 


FIGARO. 


PIANO. 


— —  — 
Près del = le Ma _ 


me La 


c-::; 


don don! En trois sauts jourai 


an: 
\ L2 
a 
| | | 
x | team | 
i Si (i, | 
È eee = 
e Fal ’ » 


fait le che_min 


fe 
Ka 
LA 
di di cio 
» 4 x è 
RES = PARE 4 
| e ; 
ele 
erat A 
Lo nue 
EN Ein 
à De 30 = da cercasi 
bonne Mon = sieur ca _ril = donne, ca_ril = lonne! Din 
[2 EU CA CA 
E (A CA Æ 
(6 Sl —— Se 
ZA se 
+ | 
RIZZA Lo e pi De e PIT ie Le eee 
9 pe @: || apa_o__———_—_____@_ 3g: 
\ b_ nes ECS SEE 
D . 
9-1, — 
SI : r | pasa | e = 
>; I, Va ri 7 
e 
din! din din! 


26 TC» sù SES ciente gni 
Ni == TC Se = 
S Vs ie 0 enna 
æ- e © > PL + e 
gir FES EE 
mire r va 


ler au jar_ din! Din nr 


crac! il- se ar TORRI : ce! 
e 
e ili prese 


pete pt e_ ee ® go n 
; Dt E ES “e | Lame dt CE = 22 = | 
_lenc= ce tout doux! ene ON doux! 
POT UA RR e i Se, e »® 187 
Diner ri Pi = E er svi AN VO al PE e al | 
» ll À EU b 
i a i a | | =_= Le 
(4 
I A k nn 
Bla: F5 = cyle = = 
rh Vv ke + e A | pa 
pri Ì LV ete jet 
' o =! ra e 
r 1 e (21 


e" pd 
A Tout doux! 


Don 


don 


ge == cl | 


Owas- tu done? 


=. 


per 


Tout das 


At = 


RE no Mo; 


re == | 
DRE - Y 7 ir 
fais cu = la -ge Ne sus = je jrs SH in e NES 
04 RSI \ À P 
FEV == == =" = = 
es sa le 
AW? 7 SETA 1e = € | 
| PA; | 
| ae) Pe Ceres f” 
+, DS D Cut EP 
| TE Rs ee = = 
RER SE EL D D — — N — 
CITIES ASSISI Ie TT es | = mi] 


De | Y 
lu pas mon coeur Sans le faire où - tra- ge Sans 
i > \ 
/ A ER À CA] A A ILE EUR 
o—"__"=>= == EEE 
‘(Ate === === === === == —@= 
a, (= re ER == 
— == pece e" === ==Gi 


+ EE 


soi Es: I O 
PESA sr “sig =: Es 
AS ss re nas 

le faire vu - tra- ge (LPS ETES pré = sa = ve Ia 


| | | | 


CEI = EE = 


me fus DU — [ra =ve Hue 


| 
Tu me fais ou = tra-ge lu me fais ou - 


5 + , 3 Ba 
coeur Sans te faire ou-tra ge Mal-ore moi J'ai 


les tu dou = tes de mon 


Id PE 
EE ET es) er Le] SEE ES ESS D ES. s 
a! CS Re 
5 i 
D en es 
ne | | | 


rr" 
LTS SES N De SII I5e O ZE [ZIA TEE) | 
+ _- PA 
+ t A 
lu dou = tes de mon cœur Ban - 
soa 
esso =] = CET === 
TDI TETTI Roda Less I SS II FASI È ER LS 
LT: 55] CORNE ER) SRE) CE O € [dd 
VISI = = rei 
1 ; PESTE 
3 Je Lei - ble de peur mal = ure MOI pal 
le « 
on DE A En ef | | p— 8 
/ AD EE Bees RE cieca serre SES ssa ss 
le CES ES 27 a ani — pus —| — - ma 


uno dou-te 


28 


Nas 
CAVATINE. 


REP: Vous en aurez pour votre gent . 


Son excel = len = ce Ai-me la danse: 


Li: 
È EE = e E e E E E 
| Son ex-cel = den = ce Ai-me la danese Bien pa-ti - en-ce Me voi - là 
ESE] tr 6 
= RS Se A LE ES) e i SS) I DE SS OR GERS VS SE EE LIL LL 
pi ST CS I HI [_] a DEN 8 CT) I ER CS EE GORE TS ELEC] EE SE) 
ES ES ES ESS VA I ER SC ER CR A EDS LEE i GE MERE 
3 e Ba ro e TT 
e ri 
n | | | 
1 a 
= xi =i RS CE SPAS Eu 
Ye: L'A ee # 
o Ica r r | 


QI 


Et du Jar - ret oui Me vor-là pret oui 


prel De la pru - «den- ce 
n € 


= ss TE: 
TS + © € 


PTE 
IRENE Roi 


vol-lù pret! 


e + — E {=} -, 

EEE ST EUÉESEN ESATTI RI 

eee ER SRE RS E Di) PAT NES De), 

ESS - = — 
pa re Sur ma qui - la - re Je lui pri - 


Sl IRE ES Li 200 O AL A O A) DA DI D DA N 
CARRE ES CT TEL CC. [TLC WWW_EXLFC__ ey -nfoeleolal 
aventi meri À ini eci fusero — I LE A 


| ] TS ile — | sn 
strtetletst ele, 
% - 5 anni pi [A] LL! 


i 
- pa — re U = ne chan = son Je lui pré - pa-re Sur ma gui - 


© 
= ta-re U-ne fim - fa-re De ma fa - conOui De ma fa - con mr 
[ess ss  — 
È : Î 
nba? 

re [3 TE f pe > 
as ol. RR MS RE | 
Y ca VITE REZ [__] ai 
25 — dl i SES RSR: ES) PORTE) Ex 

De ma fa - con Cest bon 


plan! 


PI PE PI Puos 


eee 


o Gal EA ER ES 
PENSE SE D'OT | 
RENE [rase] 


|--Serie — Sosio —| 


sans es = clan = dre 


Loi 


PE PCT 


==_iszeli 


Te ngn fi ime=STG1 dans mon 


pe pet e] = 
Sese BARRES id 
CH E | 
——- 1 7 
E 5 L 
Jai Dhouneur dè-tre mon très cher mai-tre Ji si l'honneur d'è - tre 
Fi i | 


mon tres cher mai -tre o J'ai TT a neur 
Es = x 


IMonsel =; Une Je suis 


+ 
lh ss 
n= 
e 

| pe. 

3 a 

Ù n= — sq + - 

| = 

| vo - Va 
let 
ee RUN > SEEM en 

FRAIS 

pe = 

| = SERA 

< sro la: È F4 


= v 
CS x 
Fe I 
(EI 
x = 
2 = 
I 
D = 
S SD 
l = 7 
= = 2 
— — — 
chi a 7 D 
— << d = 
= = => 
“1 —_ 
= 
= > 
= 4 
S che 
% D 
SI Le Cd 
PD = d 
D) Si = 
= 
5 à 
A 
7 I e| = 
È 7 # 
= = = 
= 5 Bo 
= e) = 
Ra, 21 - 
< = eb 
o = 
Di I] = 
È 
LE | 
A de 
= = = 
= — 
Il DE CÒ 
Da a 
LE = [ 
È = 
2 rires 
= A = 
DL à 16 À Ti à |] 
| gt: 1.1 
elet | 1 PL a ni! 
| | 
| si 3 
ISSN] N } Ti 
Ol eee CI ui a | [A SS SERPENT ER SESSI dd n e 


\'+ 


REP: Jadis menleva Rosie. 


Allegro con spit ilo. 


VARTHOL RE 


È ven SERIE oh! la Ven-peane e! 


- ÿeance! — è Su - Dir ali — has une of _ 
SS VIII + #27 
SP. AE MOTI LIT EVI 05 
—_— 8°) ur | a 
= 


Pl NOI CRTC TITRE possi nu Théatre Lyrique 


CEE #_ ER 


Po SE ni 
TIRO ECO SRI E po i 
_ len_se une of - fen -  seuneof = fen_<e Lu { 
i PA RIRE LEE ha i AN Cesl— sut Pag" = 4 
ide DURS ARE F Es æ _ | I s_ SIE I ESS CO fi 
as ===> ce I SRI MRO SA sr 
; » Lux) 
e +! S ia 
zo C es 
C) =. ET SES CE D ST ER RATE) DOS RS PR LE ECS > 
SaaS - => ÈS 


U _se ou là Chies aa vete al SOL SE AE0I 


charge de laf - faire! Elle est. bon_ne 

AE z Das 
7. rea = +4 . Re I IR SPE 
GP Tessa 8 mr imap ee de 
vi po A | i 
13 Ca = RE air 

PRES pi = e È + 

@ @ + 


ia = rist 2 st 
Je leso pere! Je veux prendre le com_ 


| 
+, 


faire Miussez faire Mai ussez tai _re da ssez 
ssez__ ; Mssez 
D 


fai SEC Lan Suz moi 
=: 


3% e - 


i Jui mon plan bien ar _ ré 
PEER 


art e 
Va 
co_de, Pour rencontrrencontrezrencontrergue Iquebius commo _ de, que et ‘br _ 


]ie|ja 


SA 
| 


LL 


Î 


N° 5 
Mi, o DUETTO. 
REP: Que Lon vous fasse comment, 

Ù A 


Allegro vivace . 


MARCEL. (faisant une reverence) 


; 
Votre hum_ble ser - van - te è = pou-sechar man tel 


De Res Ve. 

4 gi n 
4 9 es e e rese teen I hozito sud me 9 ace 
CP Te 


SUZANNE (faisaut une révérence) 
Li 


35 


Ma-da _ me pi - quan - te Je croisme plar - san - te! 


Di de bon - té! 


cest op 


c'est op de bou 


+ — PEN ES + — r 


EVA StO Ma 


2 da = mechazman _— te! 


de # pe? 
vee esa 
; se vraiment c'e stlrop de bonté ouLvral_ 


_juent vui cest trop debon te Je xus ceque Je vousdois ceque 
pes FS 
uf 


ca 


od ; 
A LA L È . à x à 
Lueut meniest plus meri - te ! de sals espece 


41 


nee 


je vous dois oui je sais louteeque  jevous dots! 


| S a 5 25 te BERNIE PRET 
ato Dia Sa <S582 Re 


de Lervosdroits oui je SAIS louteeque Jevous dois! 


quo ss$tse- 


“opta re cd | =. = 


to Pera PE e è 
a tai 
CPPAIrE PURE 


STE 


va 


RI 
dr 
* 


4 neri 


= 


hi e i 


URI 


2} SE SEME È k 


bs Sg en E SY 


A) 
a, - pe lebeau mari = a = gel 


| 


3 


MARCEL 


LÉ 


Fe 
out vous rendhonuma 


-— Re 


- 


de i it an rn CSS 


x» 


fi 


+— 


done! 
(avec fureur) 


è 


ne 
4) 
È si È 
si e 00 ra, oe a _ "Tae 
EE EDO FER TIMES 


LZ 


. - Quan- le Jecrois me plai_ san - te! 


ee Ve 


Sì belle et si 


beau 
ragni È 


tout vous rend hom_ma - gel 


AG; 
EU RSR ENS tes = 1 
“Aaa 
n. G D w "= : = n 
(4 À E 
votre emploi! fi done! 
Vi gain ne se ea e 
e ‘9 DO) : 
vos chan nes... Jenra =. -‘ye,jen 
siii 
= L- Es Da 
jouais genriso ma foil 
DE pur RTE 
È ne ere Si di 
3 Pi ST ’ #9 
Je ne repondsplusdemoi! Jenra -  gejen 
71 pren ce a? SZ = 
|a? Sa Sn 
e AR RE n 


mi) O Fe x) 
Jeuris malygremor! 


va en ri tout ba fen ra_ge Jen ra_gel  Jesuis horsi 
ra-9e Jeura — getou s RS lag Jen - ra_ge. Jesus Horsue 


* : Idi + —— 
7: ne = 
=] O EST AI SI SS 
x n a. ra n a fe = E 4 
—|--—T — ze è È 
Î | A, 
+ # 2 : *- + + e 
Eos ® Mc 
Wa SL (ire ES È pete a STES TI = roy, RSS 
lea nr EE EME EN DRE ira _ a Free] | 


: -, . , - Sa) . ’ y 
moi! Jen. ris malgré mor! Jen ris malgre moi! 


suis horsde moi! Je sus horsde moi! 


N° 6 

NO 
‘ Pra AIR. 
KP: Galmez vous mon bel écolier 


Allegro VIVACE 


cancia 1 SS trees“ 


Je ne si alsque Ile ardeur me fo; - nè _ tre Demes 
== RE ago: cocon EA Di Æse 
a Le ; si ah PERA a 
ms canna un 
+ = li PM D LISE AT 
27 ——__ = RS ES D. — 
He = F = = SA F TE) EEE) L ad 


ta 


x 
Demes sens Jenesuis plusle ee Jesou_ 


- LEE 4 7 
- pireetjeris tourà tour Moncœur bat _— anseulnom de fa_mour monesur : 


vois seulement une femme Bienqua sa 


o i=ss== i 


à È . 3 
ME Et rlénqua sa VOIX Je FOURS RE 


Es pre, rs 
jee] x 
| 
‘ ni . 
tremblea la FOR ER ME ee SET 
— 4——-p. PERS POSER SES ERI 1 
atta lun me de" = — 
ig = 
rs i …r"e.s"e 
Æ- 1] | 
ere eme 
PGA 
> 0 ee |, ite 
ti aa Lai, 
tatto "= 
+ ” . 


ro 
PAS) 


[le rarasi ca ven er 
ia 


sais quelle ardeur me pénétre Demmessens je nesuts plusle malte Je ne 


T 
desou_pire etjeris tour à tour Mou cœur 


au non de les 


- Iour 


0 Eire ve 
ue SY Si - r - 1 5 ì 
DI Satis repos ef sans trè - ve Poujours iene me 


| PR TES Te di e 


Aux ar bresaux fon-tatnes Je 


racor-le mes pel = nes Je ine plans jour el LINE Je Met 


x 
Li 
(PILA ROTA e GI a ne A Pl drei - 
de er ++ TE o = Sirena 
plans jour et mul Dans lesbois sur da pr = ve Sinis poposel sais 


x | 
T'S e sp ss + |: er 
LA E 


4 — a DRE E) SL 
i — | (Je) 
ez ì ig | 7 n. 3 
sut Aux fleurs aux vents Aux ar- brésaux fon-tai-nes de 
A TRS ZT TRS NT TU # se rm \ 4 Sa 
Va: e i eg 
"a E Sia RI I REALISTI 
| a I” RS 
e RA PIRA | 
À = 
| C1 ERSSRRREN AMEN 7 
poro cafe] 


cs _@ 


| FTT 


ra-conde mes pet = nes Je ine plats jour el mil 
1 


Je ie 


plains jour et null 
a PEN 


C1 LEP Eos 
® Tania è ge | 


Et dans moutrouble ex-trème 


errant Jamut 


le: 


Tempo 1° 


e | né l'a | lx j I 
de nr'emuvre Hoi Rene 1101 ine —-1ne 
i rata 
| À ZE ee se 
| Me eee. EEE pene coni 
begin 
5 ” sf a 
à me € en armement) Per. ar ion sa 
E : = pt 
7e tg A 


N°7 
TRIC. 
REP: Comment tout le monde en glose. 


| Allegro assai 
| FRE =_= 
SUSANNE. ff mp = = 


à BASILE. FA 7 


ES EN 
PILE COMTE. |A 
ri e 


Â 
ER eu? e cel Eee Fri eg 
= ET: ri E SERI 


PIANO < 2 [TP fmma pars mese sese eus 
he & 6 - 18 ee dt. pista re 
È i se ee 


I LLLZZ va 


tant Pau - da-ce Quon le 
EST RE 
= 


le truitre 


le su - boi-ueur Je re - sret-le 


eo 


SUSANNE. 


+ 65 
REP EEE 7 I F7 26 PA GE 


. x g 5 y = 
ma sol = ti-se ou, Mon  <ei-oneur Laico - lè - re la sur- 


x al - tes vra-ce fia tea svicé LATE RARES 
Por ee RR o‘ 0#° 
ra È "=== == 
EE — x 7 == 
l'heure le serpent le sé ducteur _— 
| det 


pe 
tee are + 
o Aaa TRES At É va F 
na =  ban-don-ne Je fris- son-ne Je me 
pat ce ‘» Mon —_——__Sel-© eur 
» A FE È 
A Vo 4 hE La EN | 4 Lee L i 
a > DECO ATI PI METTA — DI sn 4 is 
5 ica arr Cp I ‘A MEI DL © n AID 
| Ve ee ara TZ muse EP DI gip I 3 
e P b 
VALI a Rig te 2 9 gp loss 
QE Segr Lee ne LR Lee en) Lier lea 


N 
(AE RS se Sosa pe a] == DERER TRE DI E 
RENE LOMME TT Se RTE ] 
X ' Il 
sens mourir de peur Ab Je tremble de frayeur 


Upper RSR 
ÉLIRE al 


n AD 
. KT 


ai 
È ce, gra — ce La pauvre endimi Lom 
= Ru 

i 


vois trem = bler 


sen = ie —e 
“i cin... ._.... 
de peur La pattvre en = fant trem-ble de 

> # 7 nm 
ISO 
| | 
(ras a vois trembler di rav - 
A x TERE FF De. 
Z a ia QUA e 


Fr 


dic-—1@11@ 


Le Lee 06 


a H+ 


al use * At LT ne” | PACE 
Sun: Bas = hr SS n= 2+ 
ai aL LES TA AE ESA 


EE 


—+— 


fre 


eur! 


2 


a ts 


re fais = sez moi! ouikus — sez 


ER I 
June Imm: 


BASILE. 


mol 


outluiss = sez moi! 


3 
\h! 


Su = san - ne 
LE COMTE. 


Je vous le 


Tete 
Su - san - ne je le 


00-95) 


hd 


RC. 


n 


na 


Li s » 
SLOT PE PORT PIZARRO 


PART CS DR ES GS e 


& 
Le =. 


N #4 


Ses ot Pali 


a 


Lo SET Ia 


4 beau 


Vife=tire 


3 A CUIR x 
Son ti - pres de nous en St re =  léSonl au près de nous en 


CARE E 
Ì Ì 
fe I 01 x 
en PA Ia de nous en su = re = téSont au - pres de nous en 
L + o — EG PRET 
up pei 2 KA 2 à 


du petit pri AUS Nencro 
+ a 


ui 
su 
A rc 


pus lan pos-teir N'eucroyez pas Pim-pos - teur Cestun nee 
+ rd 2 


Hs er = ES: PR te Pot pp 


da Le = | 
eobemiiersiesilec ler 


e 
Te 


JE COMPE. 
(9 


= teur! 


Vest uno men = teur! (Ron de chas - se qu'on le chasse 


Pere ia Pan - vre 
si ZI — Hs A 1 / BE 6056008] 
Pau NEC ii ni = RUZZANIA 


È cri V Î Ï 
Je pu — MI - Pal son «al — da-ce 
27 2: 


cr 
NI 


BASILE. 


lun! 


ÿ 


; ==} 
[eta a ee SEIT 
LL Eee = na 


er 


tes = 


Eli! quoi! jui 


M leCOMTE, 


= = 


i o ana 
Ei URI ISS TH fi _ i 
di TE 7 ni VA 
Eh! quoi! lui a Lacou sine 


= recitatif, 
@ = 


sr 9 Si af I, 
Je lubserve je lé coute 


Æ ===. PE 
ES ESS 


de sou - 


(il soulèse le manteau) 


Jus - tes dieux! 


LE COMTE. 


— = 


60 
TS E SIETE - =. 
Mira er nee Pra E fas 
RT E - i 
à oi Gen oral à leurs Veux Je suis cou = 
Sh pofo?ons-— - ER = Si 
RS nl En Ie Z = 
fa EE | 
| SRI le dernier coup 
Li ER (LP PELINE di 
| a 
peso ssa 


com - pre tout FR DS main le _ nant, ma doute al _ 


7 


PRC PTT IP A 


| = pable Et vol 4 ci I der = pier Coup our Cest pes le 

| L TESE na vg = == i 

n LR — ti SE = E sue Fi — = EL, 
= diable Gee) nest pas ueuf du luutce_ ci nest pas 
LR re SN E 
Ì - 

a +-- È = # sE —# RE = 5 ESS = i o ; A DES Di 
sals tout je comprends toutmamte- nant Je | 

LS 


è 
NT RT I © O © € "TO 


mdr 


ct out che dé dd. dm ds. 


T = 
te 1 5 A . . ,) x 
der - mei coupdu così } » der _ mer coupOui cesl la le 
A ni 
DARE LIO ee 
Pme oa # 
nn a RL 
€” À : » ARTS È I 
neuf du Lonlle” ‘Gr Lnesl pas neuf du toutte - cl n'est pas 


VO CI 


tenerti 


ai) 


5 
| 81 
P = i g_- 2 
a 4-7 P_i DIS SII Bere r RIESI TO 
1 S HA mes 1 i a es = 
È PS CE Tree LL. Er penare ur 
a i 1 19 È | i 
4 der - unter COUP fest pour moi le dernier 
PA A "i J A | 
, PT, EN Ta es) E° (7 VE ES "ET ES 
2. Tao > Has IE = 
# ny RE mere ne LE re ES re 
Fr n » . > 7 
Na neuf du tout toute femme vautle diable laventureest adi - 
n E 
ne DE = 
=: VA Ù [Ze - 
x e; _—_ a adr sorrento a 
vp: com_prends tout Pan er Mir est ASIA 
DE i 5 D Res 4 
i -@ LITE = BI D RES CNE SI qu PI SORT ero Csa DI 
L sani si — Lt 14 9 IS Sai È =. DEI — = 
3 ee ST nent A | ce : 
i SSR 28e; — ERE slo = 
‘CA tar ra GIONI > E sl = ILE (RSI DN II E ERP - 
pa peri EE E ar 3 ato DI oa 
à Comes trees ne SOUSSE FI et 1 
ARE Euh TT TT | I n ss | 
re A! 
te 


Coup le der _ Lier coup , le der niter COUp ’ 


CRT AI cru Sa = CE SES A PSE A er a 
SORT x = ®- Bons te ris + = 
i+ a = = 


à _ ra ble el voici Je dernier coup, le der ner coup, 
; 9 
I I e P = 
CE En, = TE a? > un 
| Mei PA ee eso b®- o ig 
À "+ ra_ble el voi E] le dernier COUP, e Je conprendstoul, 
dimin 
Lo 
der_nier cou, 
CSOEZLA RA ) BR SLA Ae 
a mer” r-—__———- AL — } ——— + 
a A: SOA I / esse VERRE IM = 
le der nier coup, 
LA 


s ‘ll 


KE comment me venger. 


Allegro. 


SOPRANO 


TENUR 


Bassi À 


af pedi rinite A Lv | 


# 


= 


Aloe 


PIANO. 


x 


EE E DEE I E E e OR E) 


“ 


Lon Sequ-pres 


i 

= dt a "cl 
Jour dik a I 
| 

4 

| 

1 


- 
OC es 


J 


lour de bouheur 


Fr 


ere 


La 


qu'a = mour en ga - Le doit rendre bo ima _ ge 4 
THON À é pi @- e . x | À 

: SE Pr ina 5 Li le si E 

_ sas se + È esili al 
CEE RSA Day I = SELS = = a = 
D er Y 

Qua -imour en ga - ge uit rende honnna ge à Mu ser 


i 


Mon SÛRS 


n  —— — 


[TRE = es 
ÿ 
doit rendre homma LUO À, Nu sei 
valo: € E € : =” LA 
A — = —===# 
ST CET rn ne rl Wa — 23 
RE ad TRES (CA ARNO) RPC PAL) (PA Le x 
doil rendre honuna 2 ge à 
L 
Er» > * + 
NES A Th Pr etto =. sedi OE, 
ont n°? ta 100 0 DA ET) HA 77 of Da: n SS ne 16 Pa 
es es Nei Oi 
. SJ ENI + + o £ L£ 2 
TRENI VISI GTO) za para PA mm rl NI EU DEN II CEE (ETA 
te ie he PAT | M dre Rss OE TUR TE ERI) 
LS} ELP A E sta Eee pece n ara 
lei alleata de ù L 


Lon sempressetoue dalle 


idee 


L 
nes fr Sk que Lou | s'empressedour dalle 
er = 


ni tr n 
a e ; 
Besrasmes mea — —— —— a id LE Eu 
+ » 
i DCS mer 
CS ESS RI AREA) EDI) PETIT) 


Jour de bon_hewur 


ppi 
jour de bon_ 
i | | 


SR PE I 
ee È N Jour de bon _ 


! 


bonheur. 


+2 


PETIT 


FIGARO, 


N°9 


AIR. 


Rep: Songe a la gloire qui t'attend. 


Alleero. 


fi Ch: rubin .) 
= = = mne = | 
x Va ESE: V_g 


amoureux et vo - la:_ ge Vi_se_ 


en_fant 


ir 1e SEI 


Gir 41 
, ,’ vid N . . . 
_let echappe de la ca = ge, Chen est fait! il esttempsdétre sa - ge Laisse en 
REC 


Si == = 2 + = = == 


paix les minois dalen_ 


tour 


DA i o : 
Cen est fait! ilesttempsdètre sa_-ge. Laisse en 
drei 


ia 


ai Consi fait des i des den_ 
Vea 


== —- re + = È 
Des s par_ are de boudoir et fe cour 


= ten dres eil 2 


I RER = 
=== è i # = ZA 
cl 


2294 20, Fe 
(6 = 


li) 


BT. 


att x # Di, 
sassi 
Oi_se_let echappe de la 


Fe Ls 
#- En to, # 
Sd Fii— 7 EE == ES ?_e- “| 
tn _ ge, Gi 2} 1 I es E ps ne d age <a seen ii s minol sta ‘n_ 


Rite i 
P 


== 


JET 


le STzia 
lie 


C: en «li i 


lr 
ia 


te Ch 


TRS 


Tour fiende tes nouveaux cheats AA 


+ FT "ESE: 


De demalnsoirsous les 


de = =25=S35= 


irme 


vin d'an_ da _ ce d'assu - ran_ de bra _ 


essi 


au 


pee rene 


— + PT — 
pie = 2 Sie t = 
Ls Lust 


«a a |A 


_vou-re d'impu_den _ce . vail_lan ee et d'in_so len_ce de l'hon_ 


Si cei 


- neur et peu ar - gent De l'hon-neur et peu d'ar_ 


off = 23: a ir 


0 
4 CF] UYU 
Sp PES So? 0 00 +? + 
SESSI BR == 
_fare Laisse là flûte et gui - tare, Entendstu cette fan - fare Laisse la flute et gu) _ 


a rr ma =» # 


C'enest fait des ten - dres oil 
fre, 


sms 
— Cd 


i siii sos 
=== 


i 
Ei 


eg 


= = 


Bel en_fant amoureux et vo _ la - ge 


i 


ET 
lea ASS 


# 
} 


= 


age Laisseen paix les minois d'elen_ | 


dt = = È EE 
st ètre BAL. 


mv 


n x d 


En 


[ 

= 

d 

CÈ 

vw 
LE 

Re 
Lea 
x 
a 

= 

@ 

d 

UA 

Si 
CL 

! 

Z 


Fes 
en == 


ri 
ea 
fait 


ne 
Gad G 


ur 


ara 


+ 


“St 
= 


Été 


S- 
> 


F- 


ilest temps d'étre 


+} 


Adieu les ans 


| SER 


de 


Fe 


“à la gloi 


e le 


(OT CHŒUR. 
i 


< Ps = 


2° ACTE. 
N°10. 


AIR 


Larghetlo 


LA COMTESSE e e pH 
A 
SE x N 

\ GT, SE ee = 


PIEUNIOE 


tim - plo 


n 
Et 
ma voix 


À — — 
= À piena 
us mon Cœur 


= 


sn 
i 


i 


l 


ES 


Jan = me 


moi ce que ja - do_ re Ou n'en_fiam - 


1 
ot 


N°11. 


AIR. 


‘p: On ordonne il faut obéir 


Andante con moto. 


= ao "+ 
CA À te ca RR SI LS ! 
== Toce =>» | 
CASE made 
Cd NE 
RI SI y ly pa Di 
mem | + li 
Ar am T, { 
toe. conyad | 


{e = A 


fa - mour 


ERE sù === Re 
ii 1 
nd est Ì ci 


Doni vague € = moi 


| 7 C ; —De- =: 
OT ECS SORA NES aa à a ar - deur 


==SE == 


vel 2 nes oc Do mon cœur. 


; LE STE re 
| CE n "#4 E seas — SE o a | 


Je veux con = nat = tre Un plus Le bien 


Den sais rien 


on 


= 


FINE rs _ 


7 —— == Pa = PE ala 


( I DIST un plui - 
Pa ) = 
epic, RSR ES 
‘e 

£ e © FI 
PS te’ 
rt 


) 


al 
Dai - gnez me 


Coat Ca 7 


74 

Vi 
N12 
AIR. 


Rep: Mon Dieu si quelqu'un survenait. 


\Hlegro 


Li 
| SUSANNE, 


PIANO. . 


RSR EE 


De grace pre_tez-vous Beau pa - ge beau 


PURES PONT NT ST IV PR TT AN TT GE de en id 
F n pa H 


(=== == E 


pa-ge Met _tezvous a ge - noux Mot Hein à ge - noux 


=" dan 
(oe + a 2 = + se >. Sd see ? | 


Dre ee, elett, n= SÉ 
= ré eee == LL Cid e 


===; cere: 


"a bien ce _ 


gs spe 


Four-nez un peu la tete 


PRE STI PS: 


È; e = = = = SdH- - ; ESS TE 


Tres bien! vous y voi - là. Très bien! vous y voi - 


beau pa ge 


| ro ep: È te PL È: 2 È 
BE si ” » IL pre p_ » a 
e SI | St 7 


SI 


gs e_N ER a 
cl ce de Re 


ita gel Ma da-me n'est pas la 


Beau . 


= —- + 
TE En y 
beau page! Ma - da - me,ma_-da-me nest pas 


nr EEE 


a ome nest pas Là Pas de gi 
x» 


fie 5 RA-A 
6 I a 9 ES SS Se sz = ==> 


restez en place 


“= creda 


Te _ nez mo_des.te = ment pe Vos 
} 


pu Rae NT 
A 5 f i Pa s | * se 


pau-p il_res bais_se_es 


ri 


| 8 


Sa 


Eh a sa RE 
ee —- e Fri | 


seul mo-ment de gra - Et vous serez char _ 


{à Va Conmtes 
=== nes "+ 
-mant Voyezdonc ce vi - Sa - ge 


sep = 


PERS 


Est-ce mi TE o ATA ton? 


a ES “den, à ter ét « 
” A 


Pa 


OVE quelle a le hi elle aimable te 


= È e seven Sr 
VEL. ai CE y | 


a Soto 
} 


wi 
SE SE 
fon adore ce fripon, ce n'est pas sans rai - son! Les 


JT n... 


cours iront au devant dufiispon __ ee west pas sans raison! non 


er vo) en = 
6 ia (SE == = = == + | 
Ah! le fri- pun! — ce n'est pas sans rai - son! non! na Te EE 
Ps ; 
Wie = = = Za È = 


ve ne rm HUE È = 
ari “e, 3 RA - = i 
- pon! non,non ce n'est passans raison! non! non! ce nest passans ral_son! #e. rs 


N°15. 


TRIO. 
Rep: Quelle vous trouble plus que moi. 


All°di molto. 
ui=r=—_——=======5=== === 


a _ == 
ASSE 


uu 
1. contesti 2 


PIER IRNERIO QU RE 
è Vi “< n) 
k S ‘ 


LE COMTE, 


8 
Si 
fi Prano.. 
KS. La RTS 
{ 


La COMT: 


ccp sat a SACE 


Allons il faut sor.tir ma l'avez mise en fui _te EI _ 


n lr 


£ ata? 
(= 5525585455: 2=52-35555 


aura-t-ilpu sortir 
Le CONTES 


Sri nai 
DE tir si niet? et qui 11 


À ” 
0. NM. Co mio cii so pisse an Theatre Lo ri ju» 


gra ee tout doux __ 


1 es EA È 522222 dr 


ee IS plait! pour è _ he plus ot pi - 


e 3 


ic Su -sau = ne Shabil = 


 - Fi 


— REP 3 IH 


SJ UE ji al i ‘Ur n le sa co_le - re ses trans port quue 
DAI Dee | 
DI Do °_ a_ #2 
Du EI E LI RES tel LES TEE SSD EE ri 
Ì mv E a 2% 7 É esse 2 #K] a và 
| 


ste 


iezvous © Oui la. chosuest fort (claire <U 


N 
SSR = t È È 
; T=asd = i n +7 # == sie = per I 
OR Aer Eee crains. . sa COS Ù ho re 
UC) Me BE SE 
x le SÈ cip (E A fe panne) ja « | 
hé_ las! je crains sa cons 


_;iss= 


achoseest assez clal 2 re 


se = 2 soi COUI= TUUX 


ga 


Qui je crains la co al RAEE ENS ACL 


ee: 


Oui jeerains sa Gr Lasa: “oui Je crains sa Da 


+ 
PL nl TA cn SR ro —— °-° __-p — 
ESA SRE 7 Pn = H = = ni 
= il È = | = ET | | 
«ts chose est as = Sez alare ela chose est as _ sez 


1 —— y 


a fefetetal stef estsese fe rte nn (850 56 056, 


RR e PU LL le) 
hs ? ARTE à Y'A Fo pi 


Il 
sets [i 5 
| (a È a LA . e e e 24 a LA 
LA - ape sia =: 7 E 
PM OA 
w_ d mm” 


et ses transports ja - loux = 
re == us i =: = pei 
je crains son cœur ja - loux son cœur Ja? 
Prg n; 


eni: 


ses trans_ports ja - foux 


CS 


-mant Est chez 


Las 


| 9: 8 = 


3 = +2 = ESA 


o tai 2 sons nous! 
peur de SOUSSE A 
#4 2 #- 
A DE = pepe 


Oui chez vous Su - san - ne! 


—__ 
Po 
79 

ul 
= 

m\i = 
Mi 
sl 


2__# } = e Sa 
Sese ===5 == É rar a È = = 
for = te! Qu'on sor_ te! 


eftas, æ 
DES prog : or = 


CPE CSSS e? na = care = 
EZRA 
(ENS 


a - , 
Pas un mot sur ta 


te! Su zan = ne sois mu 


() g dei pl RE SRO 
FA = 5 
SES 
( Le AA e 
Pe E 
Crete mute te nee me fete 


»? 


TE 2 ie PE RI 
Mie = mn = 


Mon bras fin 


ee ta (= ES de, = =) 
eater fesa EE + ie 
Ah je sus au sup pli_ ce ! Oui je SUIS au SUP = 
C3] A es mo se o Ò be 
BU AP a == - 2: Sinn 
SET] PERS LES A ——> REY 
CRA IURIS cel Que lin ot lent fré_ mis_se! 


Zar 


Mon cœur est au sup - 


MOL, zi e a 
fre. miszse ! fre- mis-se! 


ph ; 6 
iis ir ti ANZIANE AEREA A La 


sl Le 


y 


D I e COMENT PEN 1 
= = ces = 
Ah! Je SUIS au Sup 
TL ETES DIS DIE] REPOS CRE ALE "RES = 
Mon cœur est au sup  pli- ce Mon co x" 5 au sup - 
rt + SS 
CoA [2 L/ L + 
CREME TES RE ASE EE SEE URSS 
Que Fin - solent fré . mis. sel Que Vin 2 / sozlent = 
| +__e_+ _e 
ED 51 re È I 
C'e = + Es LE 


Du quel embar_ 
SEA 

PID CTZ RAR] IS CE) de CH 

SESIA ee 


LL te = chap pera 


mis = se Il 


Die ce! je Com _ 


"i 
49 î 
\ dà 
È A 
È === @_- see sto oe es Sora fr | 
= [se Et ee + + 
SEE e ro Re Ce LS PS en ie 
' 7 = 
INR bar ris grand Dieu quel embar- ras! Ah! 
LAC (PE i 4 
l————_—_—_————_——<y À n a 
CASI sup >. grand Dieu quel e 
2 = 4 4 
e) = ra a 
Lel aa ñ 
a 2 5 , 
quil re NS Uh ra o chap-pe_ra pas (ue i 
RER = 
n Pa: Æ [3 _9. 
[Sd Cra — | a FA à : Et EEE — 
| Sf D 
g “ iS 
CN ATE DOS REY e I VIE III I 
AA pensa Æ 
mig — : (È 


{) po 3 . 
x fr = E === 
je suis au sup_ pli ce Je suis an sip - pli - ce Grand 
{) À / 
doFTr ==) J pensio I 
Mess EE set === 


cœur estau sup pli ce Mon cene est au sup = più ce Grand: 


les . 2 . #. + No 
[1 s_- CRE saretta L PURE eee QUELS) RÉ SE + 
a | 


n . % È 
linasolent fre -  mis- se Oue  Jinsolent fre mis. <e Je 


PS 


on cœur pu loux 


pa . 


Mon cœur ps loux 


Dim 


93 
fol p po a aa 
i pa = 
Sir ese = 3 = === = 
cessa 3 
le ter =  vible em bar ---ras 
LEN 
1 A = = + = assente —s Se 
| LaC TT ————  ——— ed; LE +! di 
» AT ONE ep nas | Je 
he par do € ra pas sa Je 
| Le ee; = — pr 
=== ss 


ne par - don - ne 


Mon à - me 


ga af 


= are —== > 5 0 SATO i 
E 4 Za TIRI LISE CD TESE ISIS” BO “pra DENISE 

FU EI \WuWuw#Nu“_E& E dota E —"# = 
tremble mon coeur est au sup. ph > es mon 
Pri Pi 2. 
> 817 = 

Le EYES EYE Res 3 

DE Ur É , 

Oil tpemble quil tre Lt mis se ! uil 


SUS sup = pl cel Grand Dicu quel embar - ras ! 
<Z sica see 
Tal sue a * i Ti ce 
coeur SE au np 2 plie cel (Grand Dieu quel embar _ vas! 


= . 


E e ITER TTT GRZ a DARAI RETE LOR IO SE I lar E Le Ra 


ba. ras 


cm 


ile 


ter 


le 


I i Pala a sula L | 
y | CA | | 

È - 

LTT | 

2 nil E 

<q GN oh 


ne 
LL IS ESS GS 
ssi 
ne 


: Dl 


l. 


INTERESSI 
| î SSA 
pu IE | 

{ NIN 

AE dés À] < DL à c 


ve en 


ju Joux 


U, 


son cœur 
ri . 
Set ZARE MESI 


mon comm 


9 
TO 
| N° 44. 
1 
# DUO. 
À 
Bi. 
È ; 
4 REP: O Ciel protège nous, 
È; 
î i 
br, Allegro assar. 
» >. = = x ca 
mec @e =  ————— 
fe da di aura 
: î A EE II IST 
' CHERUBIN. eee EEE 
; Fe 


NEO Ps TA 


[ati 


es, nnt è 


1 SUZANNE (à la porte du enhinet) 
rLÈ k —— Er n a Ts 
A » 


mi, È . È Ce ie pi OE, AT A d 4 
| moi D) faut prendre la furto, Partez je meurs def froi, Partez jemeurs def 
\ 
PI } 
TE à 


Partez par- 


CHEBT EN isortent da cabin 1) 
ps: à 


a_i 
= = Seri NT PELO LIO I. 


Alt quelle horrible see = ne.quelle fatali 2 10, 


pere «| = ==? 


x Li . n , 
Ha {ormeda porte, il + 4 fermet 


cessi —PP 


en SUIS È pot van — te! Comment veux-{(u qu'on 


porte Que dels ut 


sorte, Que de - ve_ nir! par où sor_tir Je ne peux fuir Que de LEE 


97 


Yue eleva 


niv par où sortir Je ne peux fuir Que de _ ve _ nir: 


Sil revient il vous tu_e 


SUZANNE. 
TRS À P—#—? Prot E 
Ce RSS 5 + 
A . . Al 
= neutre Donne sur le que - din Arrétez are = 
gd brc LN! ll SA a SS 
ata pan — Ei = === eee 
S/SE a dal at $ 36 : 
[rst ous a + 
PI TIRI Te 
L d ESITA SA = 
ee" Sid 
po_[_Tl ss = = 


SUZANNE. CNT BEPIN. 7 SUZANNE. 


fl 
I 


Luétre  Arectez Cher - bin 


La issttmo1, luis_se-moi Porte ce baser Suzanne à son à 


Le RP TRUE ame à 
VE A, = i E se RS FE er Je; TIR 


= y BADIA, toe 
Î H LATE —— 
Se ssa ear ESE 


(il saute par lu fenêtre. 


x 1 giare. 
pre de = = TS Ro ao Sali. 
mie I} est pour (a maitresse A_ i: cestfaila dica ic dira ma mat 
= e— See = ue = ecs Sesta Ses = 
| de =: ta = rar rer menta DE Di 
E a Pal af ga :02-g val == x € _: = meme nre De 
RA jee es Li Fr HE [1] ET ef, EA ee si LE AH 


Cini tait de Je trem_ ble grand Dies 


hu srand Dieu 


514441 SE 


Sa so 


4 
i 
L, 


NAS 
FINAL. 


SUZANNE. - 


La COMTESSE. 


MARCELINE. 


BASILE. 


FIGARO. 


(A Les Bonte cu cxbinet) 


| Ne tar-dons pasdi_ vanta ge AL ons drôle viens 1 - 
ANTONIO. Ì = = = 
BARTOLO, 


Le CONTI. 


PIANO. | 


Mere ainezz ANORIDARA trem_ bler pour 


lano 
tut trembler pour lm Om me But trembler pour 


Le COMTE. 


ene = 
D PESTE A STRESS” alors] ne peg 7 
ER «Pe el 
A 


Fa COMTESSE. Le COMTE. La COMTESSE. 


IV] 


nl 

; ZANTE i = © La COMTESSE. 

| DE, b ERA IR E TIA RI k 
1, ru ma ET © 1a EE Et PETER CT DER mesa ei oro meme rr EH 
PTS ia Lara ra a ra I I x esi sese ES EN I 
ASS 7 CREED! RENNES (SIT EEE LEE) DEA CORRE badi ENI ZII UE a : 
ji re! Quelle au _ da _ ce sa grà_ cel sa eri_cel  “almez 

A ; 2 £ 2 i i 


AIR. 
LL nl + ] 

TA st LA) RL ETS GER OU EU ES 
RIEN STO SI ROD TT CR ER PERS RAI EEE COSTI CSO LEI 


I 
Î i esse 


Ia 
b la 
“ i 
E RES ZAR AIRES SIONI EU MAN AU 
RU FER 


, 
ela_co Le de_ 


© 


feb ES g 
LACOSTE RD MR PES AR GT AT sœur ER EE 
ENS VAE VO ER PD CA LADITE ASUS 528 


-sordre de sa tor lette... Un ça price... ma sou- bret = te... Quoi! ma 


SSI sa n=-cem-uns 
è TE = 3° 5 ca ++ 
et ate 8 i 


à - + e La COMTESSE. 
red ee = @o === === === = PO EE = = 
E, ESA ==SEEEZA:A ESA = VOI TI E) SESSO | =" | 
COLO DIES, E NEI) E) II ri (7 
2 è ' | s 
da _ me! sa toi let - te! sa toi_ let_tei “ Une ro = bede Su 
L - 
e un un, en » + Es 
D ti ie it. VERRE DER | + 2: EE af 


pierta na ta:n($_ 


ses 


ur — = + 
Qi ee A 
à _ zanne Mon e_ 
isa <= e e I a Serra 
AU Le a 2 9 | DE Jr E Sr 

i Cette an_gois - se vous con_dam_ne Je vois celate dans vo_ tre 


| 
| 


PTS Et PET. ra de VSD Te 
Sia ? 


= pony sit me con_ dam_ne 


tn rss 
Pr 


cœur! 


CT 
“ 


ra um 
| Ud | Etes te) =] 
à STI (EE RAPRSGEEE 
"= ==" 2 Ri 5 
RE — ee Resa 
8 Si CERTES) POI I RI ETS DEMO == rc CHER Ent PENE rr] 
poux Sil me con_ dam_ne eee Ou ge lait on_ 
[ D 3° a 1 ———_ecuer cir == —, —— = LP = csc mme 
uu = eee === 


« 
outre à mon hon - neur 


Fu 


clair dans votre cœur! Je vois elandans voti ATOUT 


Cale ot sis 21 2: 
P_i ica pil ur da ee CNT È 
D ES EE CS ii FRASE 


O, x 
TT ENG) mono hon = seur. 
ie € EL = = è 
I el pepesate == sm 
GEE) I) 2 REZZA 
clair dans vo - tre cœur. 
A fee 5 De 
EE — N Ba È 
i i ; “i ; 
_ OO Se rire] 


_— 


5 è’ # ian * 


ie 


won SÙ «dui dansant In lf Ù 
È = = 

id fi 1 — = ii = : 
Ne . A al, « 1 
Eu - tes- lui race | Frs Les = Ju 
& È ee. | 
29 Dee Sn ee === ER |] 
LA ESS == a RE RT ILE) 3 
, DI A a (à 

Que Lon ouvre! que lon mouvre! î 


N 
| Ar ESSO + Set Pi [=== ‘+ 


ni 6 Q 
AT [= EE C4 RPRRENMTASREEREET i 
(CASTO PEL SRI Pme Er] DER e. URSDE GR MEN De I COUVRENT 
D ES I © (Cee [er e 
lb ES a Eee — | 
2 n 


Le COMTE. 
De 


+ 1U5 


I e - + e. 
seen Ecce a=sre===== i : 
ES CS __ = 

si basse, dit = ne tra bison 1 basse Je dis  vén-cermenhour 


_ neur dbis en (200 Sep mon © à don = eur 


ee er 


23ss=SS538 
Ae 
27 = Use 
ass 
== 
= fes —- —_— ———_ — — 
ce === 
de site pure Ta 


ix 
Tout vous ncconse! non! 


La COMTESSE. 


EE 
. en 4 . * 
Ae je sens mon cœur tré - mir! Épar- 
My NN] pata SII [24 MIEI LES ETS 
WED aa). = le È Re Pen Pen nn a 
1...( Eh I ra LS LS ARR RE ai 
CERN SES CENFRSSENIERNELS SRI CPS PISO CSL SEULS GÉREZ CET 
= 1 
meu_re | Oui jen veux Uzrer  ven_geunce 


= = 


ee MA) 
en’ an’. 
A D 
LT Pas vi = SE 
J PAU A ! (ye .| 
lez son in - NO cen-ce je sens mon eeur re mir! 
È $ 
= * Dai 
na us ESSE 6e 2 = e a ganz 
! € = hi SERRE ” A) MA GAS CREER ONSSNET DRRRENSS ERREURS RIRES MEET PTT LOT à 
ES A HR Er nn Pme Ve a] psi 
= E ; 
Et mon bras etmon bras va le pu - nir ! Que Lon 


DE 7 [ 
indisne & = pou_se. 


= 


sens mon ur Da _mir 
nn LE 
e a 
Pross = 2 

le pu 


SENTE {Suzanne “an dure abinet.) + La G. LULA - , 
is ii: 


Su_zanne! Su _ zanne? 


(> 
» | 


à der 2: Dee = 


vez volre en vie 0 _ here la 
bi 
| Æ sari se 
v 22252215 
i. stradina 
lgs e 09006) 0090 
» Û SA È ” 


SR AN wi ds 2 L — 
; à asi | Saxo. en 
| — ea 

u_ {ai -+< 


lui le. vor 2 dal... O_ tez lui la vi_e Cesl 


Eh! quoi SUIS — Je 


ie 


| 
e e e e a a a 


=== = x <q 


quoi swiss) = Je edo dee VI nesta pas da 


= Fe vr rr 7 ec = i 
“= + = ceo = = | 
fail une cd Corte En ne_ tail pas la Quoi 


DI 


ee è _tre ui 
i 


pe Ss 


A 4 
seu_le Peut - e_tre peut-è_tre est 


ML "ii | 
1 et A toga pece e fel e UN sl 


” bono ae RC ed 


nidi à iii éme Ce 
A ” o 


e à 


è ii RN TO 
Lu "RS ici de bi 


iii ont arti nn ira iti 


Allegro 


Part 


109 
NE 07 


Fee» es = 4e a. 


la Oh! par le Su_ zanne le page? le pa ge! Cou_ 


La cruel_le 


ru _se! Je 


De mon sol é 


- moi Mais 
Lilersess 
D 


lon me bla me Lamour qui m'en-flam_ me } 


doit Ma _ da - me Vous. par _ ler pour 


7 
Cost pe ne bli_e Loser soupcon_ner Alani ae bo si Ta: da 


cit gSi Ar Sins 


À votre fo _ le È ‘e Comme cat pardon. 
Fi RR 


CEE RSA | 
= o 
alta sii 


cn 
CORRE ES | 
di 


1e (2 © 


e De ds Sala 


ta Suzana 


= er se e e o_o 
ce 

sE - È 
gez vous Ses Veux ous € _ Ah! 


pe + 
_ ri-tentvos E loux € iaia que nre 


RSS Si nt = De ne aa | 


du I ré Lan n_se D'un cour trop ai _ mant! Ses 
be 


112 


RER ATI IAT EE] 
aree s a sE sro A E mae 
AS: = 


yeux nous e _ vi_ tent! 


sites SURFER 


_ ri_tent\os soupe GERE € sh nie me_rifent Vos scup cons jaloux 


7 ; 
Ro _si_ne! 


A 22 = = a fe: = == ar rs = “ss 


Je me rappel le Vous la trou_viez he Di 7 Re_ 


È = no Frari, Sao = => Re SE + e. me 
‘ See a el = = = 

_ grels, su _ per fus Non ce nest ne el le Vous 

È ) fa e 

pi fa DE 
| n° sa Vi pra ® na hs i: 

dE Eni E I LE à 
Jp RE ent f ne Sa | a Er PR ne 17 
= e n n inni — 


ah Cet in sc PPT à de 


RIO PES 
O a 


ne ram Sr dé a SITI 


115 
si. N e es È 
== RE PR Zi; == sa 

=== Sta Sg = Cra: e . 
= = —— ZE = PACE LE, 
Soy _ ez moms cru = el le! A__ ce cœur fi | 
= gd = 
= = se | 
ar_ mez plus! O pen 
P be } Si Le mor 
Sprite 
#- | = x w = ee ms 
E asa = ca => ii = = 
x dl . 
ce coeur sx = de_le Soy _ ez moins cru _ el_le! 


erp | 


Que sa voix De re 3 JE Un ER mn TAIL I Rap 


2 a = === . PE : 
_tel_le! Non ce nest plus n LE Vous ne l'ai_ mez Ei, Non he 
PE = 
Le = 
n = +: | È = sine ess 
A ra. por ne mor- tel le Ne 2 SIS® Li plus Par n bs 


| 
eg A 
NY METRE EN ssaa rr 4 Ho bos 
SE The si me 
ai ese SS == a 
? cera : E IO E EI IE I IA 
ars Se ba re == | = 
| temps qui nest plus! 
L TES ue ei È Daria, Ln LA Aa ti be att Te 

pr 8 

Dar > : 

_ las non vous ne lai _ mez più 
pere + ’ 

SAGRE A: sE 2 = LE a 

ati E Ea Li de Pt SRE ci N ER 2 à 
tie ne me ré 1° sis tez plus! Ce | age ma _ 

hg a 
ere SE È e re à | 
ef y > 5 pa ed) e » | 
| ja Su Su es |? © Nani 
/ ee ALA na = p | 
VI à ho ae beato eo 9, at 
DERE e flo MR peri | 
i Loren i Es rta re 


Je € pa + 
= Ara asi === GE pt 
zi: spl 


Pe tatguun o peu 


ra E eut AL ‘un Jeu 


Trois eee PL Aes BI Set 


32 A =. 


D. — — i Ss, 
TÉL... 


Oui de_mande grâce e Doité - treplus doux Oui de_ mande 


DE te RR VESTO ea 
=== Bea DREPPRSSS ad == ==== = 


#1 y Lun) vr CREER SETE ld Pes 
Où de mande grâce Doit è _ tre plus dona On gioni 
ME la Ca. ? i ? È 7 e DEE iti 
‘ vp RAZZI 5 == esa RÉ 
trailres!. l'an _ da_ ce 


(e tte Si = 


eee °0% 0 | © i | 


Din pe Pen EE ae | 


(Peter tri 


PATERNA rei 


fini in tear tini 


blA me Pardon_nez Ma_« 


cc 


VESTI Re E e F 
Late Le cœur dune femme Doiten venir 


(97 
Par _ don_ nemo Le 


o veneta: = 


don 


=== 


Mal - gre 
2 


a Il faut toujours en 


A 2 

la > a | — — È 

‘ Cer- Dic DESERT È = nto ia o 2 sensa fai À 
SS + 2. ee sel Fe == "E i 


la Il faut toujours en ve _ nir la! 
lee ap £ ar Pe: e #1 ra) 
L DE 25 pisse | en i pr Va 
va + L = = + S = = < Fra 
la Pro _ fs moidcu_bl ar ‘e _ la! 


All” con ou 
Re EE I 5 si : È AO, c 
== = A  — 
dra a ché 


fe_te com men-ce Nos Bs: 


b) 
fou _ le sa _ vance Er 


es £ ee à 


EF Pour en 


| 9 2 

VE fili rie A A 

(IG == 

| PL. CA » 
Sta ST { o =# 
i se 


a “= 


lim_pa_ti L en_ce Fail ar 


à =  van_ ce Mon coeur a_ mou _ 


e? 
J 
= art 


HET = + 


_ reux Eut bat tre da - van_ce Mon coeur a_ mou - reux! Un 


zl ++ = “= + de = = 
AE «=== 


- tè_ge...Lais 


_ 


a 


Sons _ le Core 


È 
 6EESIS*ESSSZZsSS3=Z====5 
Ù. “i a “iena Varese AN AE ES sr cele 
"RA 2te_gel Un  donte mas _ sie_ge, Quil faut € 2 el _ cir A _ vanl de par. 
Li 

I = i =—- 2 a > = è e ‘| è di e © Ia LÀ 

< A ea 3 # e ” e_| o È) Pi ° 

+ e: | V | | y 2 Y 

È i TI I li } | 1 = i J 


ce nouveau. più_ge Pour tra ee il sor_ 


Sotto voce, 


= E “ea i 
e can 
na Voce, Je - vine ti pie EE Comment en :SOrE | 
M aa 7 
e sea 
tu Guet - fons son ma - ne _ ge ua _ ons 


br LA crain  _ fe m'as siège he 
Pa co 
DE DU ie Au Pe ne a 7% 
asia È 
ä 


de_ vine un piè_ge Comment en sor_ Ur Quel a_droit ma_ 


= AJ 


Guet_tons SO + MAr: NUL EE 7 Guet_ 


ne 2 


I _ veau Fe = ge Pour - La tir? 
= AA 
ge Hus De ra sor tir? Quel, 


1217 


È: È fr a - ù ; 
NS T— aa à === 
fi: Si à ay EE 
| 4 Pour. ra - til sor_ tir? Pour tra: til sont 
4 DE: si = > = ii È 
a-droit ma n né_ge Mn Sra' sor. tr? 


== O n 


n ISANONS 


Quel adroit ma - ne_ge Men 


SE y SET. | 


ré 
liens! Lau teur de eut te lettre a il pas connu de 


cri LES = = =" 


f 
È 
Di 
129 
‘ 
lettre nono ma 
sa dE ir tr 
SES Pat er error ne 
-—-— us Cha — fe n = e 
ine is e £ + 
EE Nes Di Et ES ES 
ele] sessi en sn i 


La € 


= pe 3 
e | ca i 


-Al_lns par - le Allons par - le 
, 


Quoi? 


Allons 


Al_lons par - le 


Ù na “slip 
Al_lons par - le 
prr==f== e === 


Ono1? Quoi? quoi? quoi? 


A 2- 
li 10] POE eee a 4 
\ ) RE + sa ner asnli È È 
par le Al- lons par - le È 
cca es EN Die e à 
- = » - i re : 7 ; ? 
6° "e Bi NE 
LE Er r 
Cre | 

+ #- 
PI o e 


ix pra = IN EN 
= = 3 E e a | 
pr _ __{ ——____Lk ” = = 
a dû la re _ mette... Et le 
a 4 9 —; - er Td MS = 
:. A esset = + e» i 


Cherche bien! 


Je ne sais rent 


) ui -.- == EEE 


| Cherche bien! 
$: 


2 
ADP 5 i di 
A = 
G = 


124 
prericoz= == 
_ clan - re _ me sr lac - cu - se Elle est nai fran _ che que } 


SZ. È 
= “di È | 
LT » i Mhercher i PY à se » i 
= î 
4 
; Pourquoi chercher une ex _ cu_se Plus del | 
FIG. ù 
l a Qi ge .iot m-- |; = 
ber di 
loi! Elle ment et non pas bn Elle + 


i 
Fe 


nre = dj 


secret plus de ru_se! Par le en_fin o ue Le foi 
li = + * i 
=== 
se-crelplusde ru_ se! Parle en_fin de bon_ne foi 
= Va 


via EL —G 
ment et non pas n OI 
Le C. 


2 


Li seni amis ‘9 
702 * I; Pe? d 


3 "E à È 
vois Cest done Non ma fai! 


die! Parleilesttempsd'en fi_ mr Parleilest temps den fi_nir 


"ian ra 


2 . Li 
Pour fi_ nir se_lon lu - 


te = HE e sr —== = Tage 

ana ma rai perde pae 

—#}- A TO ARI DA UE = = + = ge === am 

- sa_ge  Mesta_ vis quil se_rail Sa _ ge De pas_ser au:ma = ri- 
tr tr tr. 


== L fe ni =? = Li = : e 02° Cod ane e se? 


ss 


Sotto xoce. 
LI 


9, 


suivez lu _ 


Monseigneur 


sage Conten- 


Sollo voce, 


lab MR e n e 


mate. 


a Atp 


- ez notre de _ sir! Monseigneur snivez lu _ sage Con_ten _ tez no_tre de- È 

à 

P Dì 

lena RS: 
ÉSRSRRESS | 


4 
vous à leur de - un Confor_mez vous à lu _ sage Rendez vous à leur de. * 
x 


P 
sso <* 


Pour fi _ nir Con_ten _ tez no_tre dé - 


PSS 


ne Marce _ line Que tu tar_des à ve _ 


_ Lez Dre de _ sir! 


A 


A X a De e | 
Wu; n: "=== 


Mon_ ser _ greur sui_vez lu SU suce di. ten 
_ _i; sr 
Con - for =  mez vous à lu sa - ge Ren_ der 


a - se esa 


pe 


i suivez lu - sa _ ge 
le tax : == = = ee ® = 
e): ea o ® nr IE Er re | 

1 { 2 CSST aparzi i 
U. [orge ovs F- ET ir; =] 
- mir Marce_li_ne Marce “lié =-ène que tu lardes a ve _ 


ra Ri A ANI eSR 7 


dé - sir Mon_sei _ gneur suivez Pucca ge Con_ i = 


dés sir Con_for _ mez vousà lu - sa_ge Rendez 
SES SUN "AR 
Æ = ceto soza us ere 
EE gp 
Pour fi = nir Con_ten - 
J PE RE à 
= rs (See it e n ÿ i ra 
== | Ù = = ine E = = ene > | 
Mar_ 251 | = ne Maree _ li_ ne que li 
| FA PAGLIA dre IN 
"a eni = = ee E —$ = 7 ere 
+ nv leur ee En — (= } moli 
me { — p 
co Tai ii ro ti # ? e e sz = a L 1 © 
Etats tea! rit sit: ate a: a na 
RATE SESIA 1 ei | de i fem] 


All molto 


_ lez no-tre 


de _ sir! 


sr 


Conten _ tez notre dé sir! 


Ii bb = 


— A Pi pe 


vous a leur 


de - sir! 


Rendez 


vous à leur dé _ sir! 
e + 


i; 


por; 


pere == 


tez no-lre 


de _ sir! 


Conten - tez notre de _ sir! 


ta Pres 


lardes a 


=== 


ve _ mir! 


Si «Ki dai | pa 


Que tu 


{ardes a ve nir! 


mon _ sieur! mon _ sieur! Ouestceren 


ul done ica 


mess 


Parle done ilesterisdèsTan_ 
Lee 


ila re 


Parle donc lestgrisdèslau- 


de TE. 7 


re cn 


129 


\ 
Nelo; RE a - x +0o_PP9- 5 a 
lac. rr — ra (DS TOI ve Ì ad nn° | 
ped ne M el UE 
— Foure I e -tu texpliqueras - 


- 


dE = : = er __ ea === 


sl iii texpliqueras - 

e San = ®- ra] 

: -....-.... == 
C'est un meurtre cest un meurtre 


_ Tiara 


r ©) = 
l'expliqueras-tu 


qa Pel es == ? LA | 


se a 
D 58==5=#: 


mai - tre Mille cho - ses par cet te fe : ne - fre! Tout à 


L | nos 
1 ASIA A N [RS Desa gia 4 
Les rapito PPP te i essét tes je ‘se un DS Lo Ta "04 
ne” SP = 9 “_ - I TA 
« | | 
| y | 
Vaso, RAM HE VEN + PID I: ARNO GR + 
c): G 7, 7 7 Z ta, = 
or rc es ] 15 7 i L 
\_—__FP-—- | re 


ce # e: pr è _ Cd == = # 
di = BISI a — = RE pe 


C'est un homme quonvient d'en je_ 


LE CONTE, NENTI LE COMTE. 


‘ a e Si a D — 


AE 


Decet - te fe_ ne_tre? Oui! mon vali Qui done? 
seo 


Do est n 


NA 
: FR er 
NORRIS EF 


ne Qui mon maitre! C est 


fe "nen 


LE CONTE, € È £ se £ 


a a 


\s tu vu qui ce peut Peux-tu le cou _ 


L- e i 


Allons! fais-toi connaitre! fais-taf connaitre! 


Alle, re ti IDEA IRR 


LA COMT. 


FIG. 
# #- Vu 
= = == 
non diantre! Vicuxpilen_ 


de quei gein - die! Pourun pot te voilà = bien à 
dd pe 
— he e 


D SS 


esterna È + = y == = a 
plain dre! Puisguen_fino jedots ces _ ser de fein _ dre Vous al - 
îi pende ca ail Gr 
Ge, = "7 
Cher e 
SS eo? 


EEE 


-lez toutcompren Sarti dun Le Cest mo Les seul qui tantôt 1a È 
(PA ea en D Coen sese spese ‘27 st, n er, 
ua => ai Are , sn tti 
\@° D ap ° RS our o’ °° ru .* o” LL 
. Uri 1 ho 
lo i sa ne £ = ’ La d ° e 
Rete n E WIE ; € - 


439 


SUEZ et EA CONT 


a er 


I LARE { 


strata_gè_me! 1° Ha UE 


è CONTE. 


FIG 


sore Sepe 


Si nr 


Quoi! 


vousaneme ? Vui, 


ti untôt ! 


Quoi! toi-même? Qui tan- 


= ge mne 


ite 


se? — = 2 
ER 
e Le bil_ let lui donnait certain noti: 


RES ES 


Le 


| 6 pitt eatlzro EE 


fray - eur m'a 


+= =## =" DE aa = 


fait 


per - dre lu tête 


E ra 


sad 6 A 


MEA TREE di le TO S.à 


ne: 
ENS. EI, A PÒ ® 
o d et; n = 
| 
#4: eroe ni asa 
En un mot, .jai sau_té puu vie bé _ te! Et me 
2 TIT TRe ni = 
- fan | | 
z — > e 


= Pe 


1 suis fait grand mal 


LE CONTE. IRA 


bee= "== erp | 


| = =s=s2Zz=2 — 


«pier Dia - ble! je suis pris!dia - ble! je suis pris! 


pas donne d'a _ bord 


nt _ a TE | + ñ i ne e) x + 
rg i i Li 
reg ol ts is 7 2 e ee 
ed D EE ARIA 


154 


È LE COMTE. 
dia = S oi 
CS 7 Ar 
| e Re né n ‘nds garde! Guai ce re Si mai 1 


BIG \NT. i 

1-£ = Toga = Era | 
ART sea > = + Fe e È = |A | 
tort Tout à The ni Je cherche «pati = en- cel Cost peut- È 


s0ssss 2, 


FIG. LE COMTE: 


Spe 205 290 
Être un état Lao de Sa n_se NOR tôt "E sel _VILces Tat_tends et toi, 
LEE ted deere $ si % SPA ÿ 
5° 00 vu IRZAZZATI CE + 
5 nine Lu Da 
O J N i 
w 7 SII = == ! 
PARENT TE LE 
i sg peer 
Laisse-nous sie a La 
n 
F1 o’ 0 è -- - Es 
DI Arg del LA deere i ara oe IU es ee Si i 
ue rin = eni ga  el: | 
lusce-nous! Laisse-naus bonhomme Jein'en vais, mais sì Je (y veci 
jus. FRE SE Pise TI 
\ GE 4 Ù uni EBREA t æ e e ao a hg a =. 
Ce patenti 3 60 |—= + #-3+®. 
Se Le DI ! © e 
lo o o ef 1 5 \) 090-000}? + RE 
| + area rana de LOT gi 


LIAICONT: ri 
ni v- be) sy &e-- a + 11 © ESE mR 
Le 


O cielleest le brevet du 1 age 


‘ da 
Nr AIDA 


Pourquoi, na Lomo 
Le pEraer 


IL manque... Il Fe 
I Lelli het 2 2. £ 2 PL salari Lo e + 
= gs AI = TE 
(Aire rare > ae calo 17 ” 
| iso secon | cut ml en, 


gusvpereprif fesse sers 
È } + ST Si rare 


FIG. ESCAPE: 
SE e + + 
RE On z ssa 
prot ssa PP | 
coute C'est l'u_sa_ge.... Que manquet'il? parle 


ali $ Æ fee 
se ne 


SICA EE COMTE, 
4 + + £° 


| £: 
ES pt À] 


Cest Pu_sa - ge d'y mette un het Le ma_ 


(PSA ; = - A uan 
SS a ee n = Teresa = ] 
sl === pere == Tara a css ca e ne 
Sì je peux esquiver la tem _ PE DO 

LA COMI 


pr ———— = SIE «SS 


Sì je peux esquiver la tem _ 


4 == ae e: ET —E ES +  — È a = Dr 


D en_rage il enperdra la 


+ SE e] 


Ru me fai pufta a la tè tel Il me 


RE AIA 6 6; a — æ 
A 2 + LT mr et mato AE Lario asi 
tal cere” cs n do , e ‘on | e 
\{- e Pa, Fier Pi , e é * 


:3 
Se tre na DE rien à craindre je croi 
32235: i | 
te! Monseigneur n'en sait pas tant que moi Il he | 
7 
2 +— = | 
te fi + } 


- que de mai Free 


peux es-quiever Ja tem-pê _ te Je n'ai plus rien à 
n 
din alza 
|a» = sele A _ + 
7 a cp i = 
poux es- un ver la tem_p? _ te Je mai plus rien a 


Mon.sceignetn nen sat 


l'age il en pugno URRA o ace 


E. 


vaud nie fait per = dre Ta te! Home trempe et se 


È [BA 
ha 0 e nea “=== 
RESSE = si ee È = rasa 2 | 

su JEREZ LITE + + ila dei 

erain- dre je eroi nou! de nai plus rien à crau dre je 

| n 

ce-: he 

—— ssa 
erain_ dre je croi non! de mai iui rien à crain_dre je 


ear essi 


A 
à 
: pas tant que meri non! Mouse uen Men salt pe tant que 
=== tale 
Sino que de mor! oui! me troatape ef se ant que di 
Mo Li PN 
Lira alette E Sirena ata 
| Ebbe TTI 
i VI i EU È + eni — | + + 
! Î "= det | | I P- 
o ® nul A 200 Ea ER En 7) Dre 
Re de ni ORE Ale e i 6 = La se | 


RSI ASS NON 
er eno pi 


eroi; non! Je n'ai plus rien à crain_dre je croi 
, red A+ 
(A aiar =" rea e 
erci: Une Je n'ai Re rien à craindre je dr 
ec» He SR CONAI e SAT 
A Te 
moi non! Menseigneni nensali jus tant que moi 


par sia “= ae 


VITI e I rara 


moi non! Home trompe et se me que de moi 
L 5 Veri 
x . Tg to 
r » | | 
LE RCA ss! | CORE Et af ol 
pre T] de ele Po OR HE PRE DATE IX 
PR t "4 + 14 t Y : 


440 
\ire4o assai. 
DE n MARCELINE. 


ds Cel 


Nous vous de_mandons justice ! 


i. 


Nous vous de _-mandons justice! 


BARTOLO. 


vere === 


= — e St 
ra ela - È - 


\llebro assai da 116 


n = 


E 
il Di ali = a) pa = A COMT. 
“i cli SAS = Pea re SÈ 7! ee PER € fu ss 


Mon - Selgneur ne Z-10US Lesort 


ec esa 


Mon _ 4 igneur re Zz-n0us 


LE COMTE. 


EEE ee 


Mon seigneur écou_tez-nous Le sost en 2 fin 


T DE 4 — —- 
I e @— = Te E 
e LA FE Va ; 
PE e sort nous met au sup - pli - ce Et<a-char ne contre 
AES 
705) “arci 
10 7? è | = = 
Dit ÉTÉ e) : 
nous met au sup - pli ace Ft sacchin-ne conctre nous! et SRE 
G o orse = esca === — 3 = 
>, bb E | si RTS È EE AE de 
Fau ra cato qu'on US So pers 
Dh Reale === ne ones SE 
Vi E 1 ssi | A =s=s4 eee 
— permet que Je pu - nisse \u gre de 


2 2° 2 È 2 e £ 2 


(45 te) ele 


{ 441 
Le 
Ra +e api è i E = 
» re = SILE | = n cun = 
à nous! Hi s'achar- ne con ire nous 
î È tra 
+ t È ee Pr Re — LS = 
Li + a  — = 
a ne con - tre nous Qui con - ni Rel 
___#- p 
x F pas =- _ È ==£ 
é _ sis deces trois i Tous trois ont perdu la 
Sea “== La = nr 
IS = i, î n = FE RER i ca == Se | 
ASIA le mon COUT _ TOUX 


Que vien_nent-i]s file i_ci? quevienne Ta i ne 2 
2e 2002 22 
4: gr 22 


messes ee 


LE CONTE, 


Pare pere i eer E 


Qu ils pré-sentent leur re_que Pte 
tr 


RAR 


Pi tes rel MOLTI MIE O Le SA 3 à À 
AIS Erre ms + ses cessi fa vé LT E ie o ca LE 
LR et atte n Da me eroi aloe ras = 
les entendre aussi Je dois les tenus, aus_si! € “est un droit que on Me: i 

Le + ete 9-4 TN Le rà 

peri. De nai. a eta LED Cmc Snare fort 10 pa tengo o [IR 5 nai 
De eee liga: PIP fr | Er 
n L += Tico - = = 

CEUX, VA -£- $ ” 
fe, 
—— — ted — = 


VALE 


142 


brel EE =r== = À! 
M. Eb 6 La arers Seo 0 >_> 7 h 
6 pela ri #_ — À, + +—- 4 PE" 


-elame N a - vait promis Fin - fame Deme prendie pour sa femme Lengagementest for_ 
PET LE 


Ovest ve? qu'est-ce ? 
I n AC OMT. 
je a = Rs \ 
Ù EE a ble a a e } a È = | “B 
mel Ouestce? qu'est- u L 
ELL REIT 
c AL = O = = osp = 
SS “srt na È; 
Giuestee? questce? : 


BARTOLO, 


PRE Ss ss :3325335" 


Ti si î traitro ven dis - jonc Lu ditrvolé d'a - varco Novsest  pourcelleef 
LA 3 D | 
> Rey 1 
( DE het) Mer 
[eli gl er Cm 
| PRI i BR 
Cc): |, °|» 
(9 » y e : = | v 


al 


SEZ. et LA COM. 


=== 


= - 3 ore» 


i Oni re! 


sotte Sa 


= 


+ cele? 


si -®- 


Selle, histoi 1, 


ds 


sotle histoire! 


E E CONTEE 


a M 


te = 
HT 
i 


ET so |rrre 


EEE 


ee 


sa Pa 


3555 


Ha 


PARI PrETte mari - aL 
<a GE 


Mad SUZ. et LA CONT 


bi n 


CIRE je 
e LEA PAS TI RE AE 
_ pnage engagement est tub mel! 
Rd ce radio” rare Pie 
—t-_ o_o 6 |; 
o | ler ” . 
raro i 


è Lonme 


E 
saltun pai 
MES 


ani és zenmon témoi- 


fo) & 


sSs::355/ 
h y 
Suo uti RIE _te] 
DATE 
= or + 
Here 
Salto hi-, 
ev go. Se = 
<a == 
© —- ni ea: 
J 
Ta a? os 


85528 
Ver: VV Ÿ 
olte histoire!sotte his- 
== 
} Ÿ —+ 
re! sotte Ji 
td NE 
se Là 
+ — — 4 
+—- + t 


LE pi 
resta ug 
_toire! Hotel à Jen cel is len- PA PAT 


Con piu moto. 


| 


(0) for - tune! è provi. 


= 


fortune! 0 provi - 


0) fortune! è provi _ 


+ CRE RE a L vus più moto. 
fees GE 2385 
ane 
‘ (ED 3 


see 
(e | 


145 
br TIGRE esa N/NE SR 
Ù € » — 
pe 
_dence! Si le ciel dans sa clémence 
D Li 
laC. en = | ee = pe | 
_dence! Si le ciel dans sa clémence 
: p 
n. DT E de 252 sr == == le 125233 | 
i | I — 
Je renais à nc De ce trai_ he 
D » 
i ns: sé = = Sai 
e zi ss es: De = + “SE È ei 
Je renais à l'es_-pérance! De ce trai_tre 


presen 


_dence le ciel dans sa clémence 
p 
=_= » ne 
ER Ferie esa _| __=*- 
eh cala DE Se LE ae === SR 
Je renais à l’es_pérance! 
= (CANI P. È À 
Css 
Dal DD — = A G ESS ai Fi ele j 
Je renais à l'espérance! De ce traite 
Lic] 
2 Po ra 
ks 35 3 8 47 Gi ene ee == SE 8 
973 | Des o [5 rei? pn? I ta Oo 
+ — - ' Pip t 
| ne 


146 


lé et 


Ne vient ce ma de _lense, Cad fait de notre espoir Cénest fait de notre es_ 


Ne vie iu al ler de inse.Cenest lait de leur es =poir Cenest fait de leur es 


JF 
NÉ 
| 


qui mof _ fense Je Yais idonefti. < ner Ven_gean Ce 


ea 
N) DO lan ea = gens [ce nes Si “pata 


e c 
qui mof - fense de vais donc 
<. 
Piabzcae e ‘n Se + 
o +#-_{;.._. 
= Ì = peste 
Ne vient pren_dre ma DISSI 


E. 


qui mof' - eg de 


Lele pel 


qui mof - fense Je vais done ti_rer vengean - ce 


PTT aa 


lat. 


PIPA PRE TE e Fun 


147 


sie Ep 


- poir, de notre espoir "lus d'espoir! O for_tune!0 provi_ 


Pda ok sa ii = sn ani 
n 


n i ata 


Je le tiens.je letiens en mon a 


Je le tiens,je le tiens en mon pouvoir! 


0 for-tune!6 provi_ 


fait de notre espoir 


le C 


| Es == 


Je le tiensa, o a en mor pouvoir! 
I 


uu EE 


letiens,je le tiens eno mon pouvoir! 


saeene L20200 20 2 [ 2 
Le + Æ ne gno oe 5, 
See: EE 


EE D ane a 


bg cr ca eo 
rd <= peas 
_ dence! Sile ciel dans saclémence 
cere re 
-dence! Si le ciel dans sa elémence 
tre a 
Je renais à l'espérance! Dece traitre qui mof_ 


MIZAR ei 


de renaisà FE rance! Deee traitre qui mof_ 


sou ff —_—_ 


Va « rà 
- dence Si le ciel danssa clémence 


bia 


E shy 
Je renais à l'esp érance! De ce trallre cri mof_ 


| 


Jerenais à l'espérance! De ce traitre qui mof_ 
I I 


O 0 L- 6 


rte = 7255; 


- n 2 . . 2 è 
Ne vient prendre leurdé_fense,Cenest fait de leur es poir! C'en est fait de leur es 


ra peer 
ir + # - je iii 


Jeanne ai done tirer ven — 


à 


- fense 


iena carie Ne Gén ee 
= 


E cere n 

É SES pre Re sN I I 

| 5 EEE — 

| 

3 = fense JE as On litevrer Ven 

3 

A 2 ° z pa 3 CASI PL Ise 
; br = e _ | ere 

1 Ne vient pren_dre ma dé_fen - se Plus des 


«tt nio}? À PH 
ld on?" | à | La ?, P * 
ete 4". i e 0 +4 e 
eta. Lr RTE 
hl Ca 


- poir! éfér tu nelò pro Ca 


lg je poeta È 


(0) for {u _ne!o provi 


la 

frena 

- geanci D ceo frasi tre qui 
EhLr È 1 
e È Dil | 

- geance De CAFE qui i 

di dune e 
ped dea esa tr 

poir! O fortu_ net) ro- vid 2 


lo be PE = = 


- guance De ce [IF RPS ICT qui 


Pe 


- geance De ce = Maat qui 


‘cai e e 
)ih o ta Soto CEE : 
Lo E DIES er SL re Lee 


LITE TE SIRO I PIA i 
È 


= 
toi 


RTE, bi 
1 EE En ea ct E + SE 
TE  —  — — 


_dence! Sile ciel dans sa clemence 


JET SRE 


Si le ciel danssa clémence 


Je e DE x — Lari 
x i «i. -{=«&+ == 
GE 
one ee Je me: 


fa LL 


nous OH en Use de_me 


(| 
— 


eee 


_dence! Si leciel danssa clémence 


- suo = => == +) 


4, ï 
nous of - fer Je me 


©): LD — 


| —_ 4 = 
uu ==: = == sE 253 

nous (0) PRES SLITTA Je me 

eda S _ 
qe FPS yy: Sig Pete 8 8 
/ A 24 EDI 4! 1 loi E 
| csesa n Free + po = ra n E 
| EEE Me TR. — P 
9 P#hg ; sE È È v = ) Fe ACC a Susi os : rs. 
o CE CAR ALARE 


ma dé-fen - se 


resi 


C'en est fait oui cen est 


pa 


Ne vient p1endre nb ‘ur défen - se 


ieri 


C'en est fait oui c'en est > 


0 SRL SE I Ce RSI QSTA I LÆ Se 
en en 
==> gr one “A 
ven _ gt Dis ce soir je me ven _ ge ce soir, cui 


«LR. 
3 Ne vient pre ndre 


srl 


ge aa 


ven_ ge Des ce soir je 


me ven _ ge 


ce soir, 


oui 


er: DA 
pe ea 


dé_fen - se 


C'en est fait, oui c'en est 


Ps Pole aste 
Has 


a PE ee 
GUN = “pan È ni 
cs ‘12 LÉ 2 —— {| SE + dl 
SA = È 
ven_ ge Dés ce soir Je me ven - ge ce soir oui 


E 


ii pai 


ven- gl Des ce soir ; me ven - ge 
; > È e oe 
RSR ns 
D + Te Es 


ce soir 


era | 


oui 


Mason RI PT PT 


4 
) 


155 
we a un ri La ? es ro tel 9g” — 
s see ETF Bi | BE! N lire Bis Pe] 
DS, voli + È t tI LE 2 TE 
fait de notre espoir! O fortu - neòpro - viden _ ce Si le ciel ‘dans sael 
| ne ele nb 
PAIX C AE ue fete o == I 
ñ 
fait de leur espoir! 0 élire ô pro - vi-den - ce Si 1 ciel dans 
+ = AE resse CE EE SOS PES I O 
dis ci soir! } 
III i D “sf cn rese = ra 
CES | 
+ = = = aa 
2 des ca soir! 
$ = Sara i To | qe SS e 76 “IS 
E LES fa ia) Gees | Rs NE È 
re es 
fait denotre espoir! Si le ciel dans sa elé_men SARA No vient prendre 


Fa ° i ne El Pi IT 3 : 
I | pr rece Y —_— 7 | | | Î 
ad NB Pa 07 100 asza?g9|7 # 
be 5 à e 
Les & «+ | + £ 


"> 

154 | | 
i 

| RUES % 
Ed HR he te È 
7 RNCS. pe a Mere STRA | 
d ; Ù , 4 
men _ ce Ne vient pren. _ dre ma dé_fen - se, Si le ciel. È 

! 

1 


. Di 7 à 
De cetraître quimofiense De cetraître quimoffense Je vais 


ma dé_ fonse, 


reseratod 


De ce traître quidioiicni De ce traître qui moffense Je a 


hC. 


155 


RÉ Re 


Jos 


ques clémen _ 


certa 


ce. Ne TETTE Sh ma dé_ fense.Cenesi fait de nolreer 


ES po Een LE + 
HA Es En: L rage? **| 
ds ROL agire 
Ne vient prendre ma dé- fen_se,C'enest fait de leur es_ 


css Cause 


done ti _ 


done ti - rer vengeance qui nous 
RARES LT 
SI + 2 DEN I RISI Ne 
(se age Fei eng sa i gere = 
7 ca 1 - 6 - rc _— - ——+ — _ —i___r_____ 
p I ua 


rer vengeance De_____ eetraître qui nous 


== AT 


È See sere I 
- men 2: ce Ne vient pren _dre ma dé _ 
se = 
IRA ONE | à nre nn o 
SS ESE 
L__ pe; ——- — — —_—_Ll_ — 1 E 
dene ti _ rer vengeance De ce traître us 
PES, 
cas FRE Rare ===: = = = 
è $_ a e m (©) 
- dG 4. et | Q 
- rer ven-2eance Di ct trai RS 
Pi pe 2 CO, NE 2 A AU MN QU UE Ps a 
pa 2 NT SR AT MENU ER e Em 
nt i Ji ta ra Joni o el den Je SSA SOI Se Se 
pa TEE ELFELEREE EE La sl i ER 
SITI Seem oh = RI —" — gn e i fo i Ac e 
lp ; 
chi 
| | e| 
FL la Le sce O | 009° 2 ì 
2A z $ LA p - - =: # °° 
e = — «>» M La = + Loi tentent MELE | 
Ï | w”7 | Ve 


- poir Cen est Gif Or ea est fait denotre espoir O for- 
ES: ae » 6 E O 
a lis feet 
«e al 
e L 
- poir Cenest US Ne c'en est fait delenr espoir O for- 
ae Lg 6 € 5 O à 
Fest sele Deer. [Ent à 
M i SERE ae : FE se = 
LG; Et = L : des 
of_fense Je me ven _ ce soir oui dès ce soir 
a = tal = ee er 
Eee Sie 
of_fense Je me ven _ - ge ce soir oui dès ce soir 


CEE » st E 
c): pece FÉ O TAL di _ 2 FF 
ae ie eeepc | Sat PQ DI sasa 
rr i a 
oi_fen<e Je me  ven_ Ly ge dès ce soir 


bats À 


ER 


tune è provi_de ee enest fait de to ur es_poir Cenest fait 


9° 
Re = DB: Bi | 
t = © 
ee rep 
1 î | t = 
De ce {traître qui nous offenzse Je me ven - È 
ppgtrrataze e 
= la tetto: gu 
Bu ee ele] ao RS kr rem FE A a romani E= = | 
De ce traître qui nous offen-se Je me ven _ = 


Si. > 
sa = È Q 
D —— RE SAI 7 Pa sn LE = È = "i 
«Pg TE === c-- = === 
O for_tune 6 pro vi - den _ce C'en est 
ZE arene 
> + 
NT es pi LS pl A cl EIA pe 
le it | FÉ quon” 
dE db = — l- SE oe a i 2 - Le DI ci 
De ce traître qui nous offen_se Je me ven _ di 
© 
Es = EL ren 0€ 
== —_ | #0 
Wir. Lan 3 WE TEST LS FACE | OS è: POTTER EAST Ra +— mor = pas E] 
D. ct (rat os CLI I me ven z 
rzeeo Pit I pp 
tenia Ie Se e e 5 9 8 88 8 PS Se na 
2 È esc) 85, | 


00°) 4 
eri pet 2 O ] ff n — Igt 
sone eta. on 2 k TL 
Dr Sa EE tt sn CLR ct 
V 


o è 37 
ate da 
+ 


est 


fait. de notre espoir 


PT RER STE 


fait de [eur es_ poir 


reste apra: pra 


soir out dès 


x . TÀ 
ce soir Je re-nais a les pe 


A. 


cat == ife 22 È res 


ce 


soir oui dès 


x ui , 
ee soir de re_nais à. l'est. casspee 


ta IA ne À 
«dé ea n — 
de notre es -  poir 
=== a die x Diu TE DS: STA 
- ge dès ce soir Je re_nais à l'est 0m 
nr —É- Le — eme ee NICE nue 
pee 
par ge dès ce soir Je renais 
+ 
PTE diem 


PROT SOON 


RS EEE PPS RATER 


STI OTO LI PESA 


x 159 
Rollo vor: € 
pub = E LP NES o a Te sie edera i la = SE EU 
CET SI ca = TE et rie! lei 

S id) IST | E Me ee 
ii pari parsa? je alta EE I petra gra Nue 

Ì Le A Le i 
CAES Er force Lu ne presa visi den ce Upnest 


sollo voce. 


TR SpA a: su 


DEDE 


= à 


Ne ee 


forata "ne! 


-sxolfo roce. 


rara da 


viden ce! Cn est 


pro tl 


i a pela ali ii SENTINA * i TG IN 
Né E PER APERR )FÉREAVrE 185] 
_“rance De ce traî tre qui m'offonse Je vais 
solo vocr, 
LES 
i SE solo = a 
Ki SSA DEE fete 
_ rance De ce tra _ tre qui moffense Je vais 
anto Loce. PI 
= lisa men nn Cap 
sis is is cl rives 
A + Y es = > ch va y —___ — a sini + == == 
O fortu - ne! pro - vi.den _ ce O fortu_ 
sollo voce, 
det ___— # fn a i pr mes me 
La [ssi ee TT a are 1 = +2) 
rance De ce trat = tre qui m'offense Je vais 


salto vor, 


Da + Lo = 


Bar 


espere {ie83) 


sl: ce EE 


+ STORIE! 


- rence D. ce tra tro qui 
PP we [ag Le ge 
65 — ELA veltret 
- # 
1 ET AR — n 
RE È Ÿ È o + à EX e = LS ? 


5: 
me te nee 


CLPPCL Pa | | 


moffense Jr. 


160 


fait de  notrees _ poir_ 


|Baaerie) 1], srt mette, 


Pin scherzo, 
SME 


plus des _ poir 


Moro 


tune pro-vi_den _ ce 


donc tirer vengeance Je 


HER = ES 


Eee 


le tiens en mon pou _voir 


fe FRE ets pesi 


-donc tirer vengeance le ticnsen mon pati voir 

di Ri Re 
= Pr nia toppe Re. F4 
(0) for_ 


pro-viden_ce 


+ sn 
Do tenia esiti == 


= SE ie test eni 


done tirer vengeance Je 


lo tiens en mon pouvoir 


ri Sla 


EEE end 


tilrer vengeance Je 


le tions en mon pou_voir 


Piu scherzo. 


= 


+ ? TA > + 0° 4° + 4 5 
AS es spira sole lies pal 
S = Li €- SORA bi L è GSC = È: | 
| JE 5 
8 () for - tune d pro = .vi = den_ce Cn est fait de 
» 


= lu_ne 6 prote vie den ‘ce Gen est fait, cenest fait. de 


arno orme a peg 
CB e 
Ò —_— Ji | — — = ET = i 
De ce traî_ tre qui miof_ fen _ se Je me ven_ ge 
ASS ITA ERI 

| ben np VE a 3a ne DRE La si “pro = 
Bis. + Li TLT ded en | pt SOS ni 

De ce tri _ tre qui mof_ ten _ se Je me ven _ ge 

4 4’ e + 4 o PEZE + > 

LATE Se cases RELA pri e te ER pri Te 
e =« | 
era: dann en SIE 

Muvine di pros ie Ne dune ce Cen est fait c'enest fait de 


CATENE AR SU. © PSR E IERI 
ein J pae ; 7 = DELI PA RE) = 5 ri Dee ZE = — CHERE RUE 
LE re LR LOL CRE = = pera GT = SEZ) Des =: 


De ce traître qui m'of-fen - se Je me ven _ ge 


Vip : È = Re Le eu ef sen = = = | 


De ce tra _ tre qui m'of_ fen - se Je me ven _ ge 
La *: e È PE 
QE > | Lampes £ pei E 
el + +2 —— eo —e— 
dEi ar?” ‘i ar — on°° i CRT | ont! CAC i 
2 


tana è pela pr 
» | 22 + ——+ ti SE — + GU sn 
nolr - poir O f 
a .-. A 
D'OR E 


pro 00 


leur es - poir;0 for_ tune 6. 


De ce traî_ tre qui m'of _ fon _ 


HF 
| notre es poir Ofor tune à pro - vi.den _ ce Cenest 
res is 


quinous of - fen _ se 


des ce soir De ce traî_ tre 
E + + # # + 
Er = ceo ernia = Le 
DI I de dei | === 7 | ee DT me ms en © Re” 
na sarei e Sì us Ame ne 
dès ec soir De ce traî_ tre qui nous of _ fen - se 


LL 3 B = TI Une cera cora ee aa 
Bas. pie È » = Ta: È si o ra _ Fa | 


165 
Prestissimo 
| Dei o Gi eno gara cea Epp OLII SER == 
Siro RA E sa =} En er er MS = 
+ ere =—"— se 
Cen est fait. de DORE FE pol e for - {u_ neo 
£ È 2 5 | so) jee 
Ca dal a PES o = giga LE — Fa pi re DD re 
la C. rss REN “= g nee Rene A OS 
+ ATEI E = = = iosa = | = 
fait cenest fait de leur es - poir O_ for - {u _ neû 


fait c'en est fait. de notre es _ poir (} for - tu_ neo 


È 4 È Presfissimo._ 


Je me ven_ ge des ce sO 
4° © G 
ATEI 0e TT SE o? = pes == ——_ regg-@P—— 5 
Bars Z.) pi |: ES pra | a | as 
| Je me ven _ ge dés ce soir 


+ + © + + 
oo” 2 Core se 2,2 — Prestissimo 
a ga? #_R ei irta i Ga a TE locate 
Pao) I ni + } | eni | # pro e dé * 
VE x msi À vannes — spons \ À n y \.@ 
mr ce LE i SRE paca + * 
7 7 + {07 


9A i: must 
D} "27e #5 |3 ET Jo” aa Da ma Ganirer LS ee 
Jar Pastor sode o ag PSI. ee! 0e 0 0 4 ES 
ms las cela Ne ri 
sex 37 555%? 


ASS e 


pro:-'vi - den _ ce C'en estfait de notre espoir 0 


PTE 
CA er 
pro- vi - don - ce C'en estfait de leur espoir 0_____ for_ 


‘+: riesce 


A n i . 
De ce traître je me ven _ ge dès ce soir 


Has 


pro- vi - den _ cer Cen est fait. de notre espoir 07 for_ 


È 
| 
Si 


PE 


De ce traître je me ven _ ge dès ce soir 


De ce traître jeme ven _ ge ds ce soir 


L o? Pr NE Le 
STE) Fe read D 
PSE Rs ZT FRET 


srsvst sr = 7” 
ia 


mn nali I î 
(A. ASTA! a ri i lo - 
19: sise 9 È; È CPE 
I, --g 10 —, i 2 is 
+ + “i FF — e 
[A 


start 


I 


at Sao EE 


mb.» 1. 


des. 
! È 
à 


| 
: 
IL] 
Hi 
Di 
TI 
|] 
TR 
# 
| 
N 
BACO 
nl 
si 
li 
ii 


- tu_ne è pro- vi - den - ce C’en est fait de notre espoir 


= +. 4 22 
+: 25: Di + mo 
- lune è provi - den _ ce C’en est fait de leur es poir 


De ce traître jeme ven - ge dès ce soir 


d 
| 
| 
Je 
® 
J) 
® 
(N) 
| 
Ò 
hi 
| | 
4 
| 
si 
il 
|| 
LI 
i] 
Ti 
i 
Lo 
% 
EI 


tuned pro-vi - den _ ce (en est fait de notre espoir 


== 7 ne SEE ui ES I 

4 e - ® Le” # | 1.9 è sa | 

—# J en an _ _ e-|- — Î di ì 
ce {rare ie me ven_ ge dés ci 


= E 
SESSI 3 e PES i 


Ì 


De ce traître je me ven _ ge dès ce soir 


Il | | + ® 
oe 5 815 e- 7) 
LL) 6 #4 bn ° pus cen Volvo” [ot +: + 
5 ee À NT #7 TÀ Pre eus er © 9 0g 

Nov" Dan F\'ovststst|z (| 

(NONO J | 

ps | | " e* 
pr — [men dla 1 i eo 
Dix ic le la 9 Le 16 191" “i ta dI de Fidel | 
Tr tee ge — 7 \ DI ba ciale I 
da zx 


«eo dea 


plus d'espoir plus d'es_poir, plus d'espoir 


sessi = e 


plus d'es_poir plus es_poir plus d'espoir 


PEN RU fe OO RE 
2 ne Mie == — e 
wifi > #10 ren “E sn SE Se 
È EEE = +— i = — + (ZE 


des ce soir des ce soir 


plus d'es-poir "plus des_poir plus d'es_poir 


ee "= = sa] Pa + - Li SE ss mE 


dès ce soir dès ce soir des 


pere Re  . 


167 


ACTE IIL. 


ENTR’ACTE. 


MENUET extrait de La 3! symphonte de MOZART. 


Ed 


159 


N° 16. 
DUO. 


È 

d REP: Il faut bien un peu se d'fendre. 

È | 

x Andante. (e- 92, 

È LE COMTE. == PF FE = 
| LE 


Pourquoi 


PIANO, 


+ ZANNE. 


cp 
je languis et J'at - tends ta gneur, sil faut se ren _dre 
! 


ati = 
rd liotzo pate | 9 2 
ceo. - _ + _. — pe) — da 
ANS D: 5 - 
Il 
e. cresce, Geo 
e |” Lio asl 
Es i alice ai = ai 
LE COMTE 
14 
E ARI: SE E 
È APE a, P = E A r.| 
n Vv T5 4 ES C x = ba- ni 
Il en est en_cor __ ops: Tan - tot à. la nuit 
D AO ICI PN eetera 
6: à rn eli os? ì o?» "> " 
| i ÿ 
+ ‘ 
E FETTA M æ- e AE - er +» » 
| SE ii o 5545388 \10°% LES o | 
7” i ” | i e @e 


lasse 


AUS arte ad Sese des _ cends 


LF COMTF. 


Æ . 
gie 
Of LA ee 
Vraiment, fautil te n Ce soir rr VOUS 


F 
non oui Comp - tez sup 
n D# + + o? ne DIR ne Ple Da, 
DIE 
ri _ pe faut il (te ceo reo faut_il te croire? 
i) VIE qe I 
(Gre » » 1 1e e + = su - g aa 
| Jp ; fp 
ecc enna si 2 
Cj:e FE 
bre EEE 
e Cette 
= ns 1 
moi, J'en donne i _ ci ma foi 


Tan ici tot l'on SSN 
le! PAT ; DE pr RIONE 
. # 
(nre 
e CS Æ 
| 7 VOI ] | j { CEN 
(ire È) 0 © o e + © GA 
i e + + G à 


ICE i e 


(à part .) 


di = > 
Se nn E 


— - ®-—__- 
Ro 
= ta | 


+ — Echappons par la 
aa 2 e <a na 
E ance SES, 

sir on nous at_ tend Ce 


test D mé I UT out PTT 
Fi 
| 


Au piùge qu’on nous an nd au pie ge vene tend 
ana se 
a — 


=, FI 1 
Ce soir. on nous at - tend 


23 
> 5 garde: copie sur 


Quand la nuit se_ra noire € 


(se reprenant) 


>) i es te 


_tez SUP 1101 


A la nuit noire 


dois-je ten croi_pe? 
I 


;, a-mour est LUNE i 
+ @ N LS i = Ri JO Pr ASCE 
Dit si ca ca fra = i Velo 
| AA Cela te 
| ma tin ner EE TUMENS 2 SOIP on nous. at _ 
PE me ner mme N Bar a 
niet 25e. di ses ERREUR 
à IT ET eee do @ 7%: iti 
P D Den | 
| (psi 
il 1, - — lei = 
Se ra > Ta 
ESE Ci ÿ = pa po | 


SL TR ROSE Cs 


Lion. 2 


costieri i 


e I aa ge 1° SN de 
Sn e een RAS sie a sa en pi 


© il me voit, il m’entend L'amour est mon ex - cu_se [me voit. il m'en. 


- a +. | 


ma tin 


À ve? è 
ns Ta a 


Res = NES ® , == A —_J_@ EOS — 
= Sea LEZ t SSA | = “| 
SS oli e eno cn Sa a Li È 
"a - mour men tend, la -mour me voit, m'en — tend, fre 

+. ES ET RER 
æ £ i E TI + Dee 2, LEE MERS ® 0 . = 


LS. Sr na à e e D Me elenina 
JS je armati I n RE SA Î ES Ae È | 
BE = = ms + = à Doni - PE 

nous at _ tend ce soir on Nous AVRETE RSS 


Cas a ee tr ln pie 
| SEE Es: D La pe a | 
= iO en RE 


soir on vous attend, ce 
LS" 
+. FE - 
ESORARE rage nat peo 
Sic ere mr L | eee | 
h soir On nous at_ tend, (ESD n 


=== =] 


soir onvous at tend. 


Soir on nous 


PIANO. 9 


lo EC e = 
ri 
LE COMTE. 
De ra 
| =. A mes desirs ii Com - ment me ven _ ger 


i = a. d N ee £ RE EL en 
reo ee 
«rai S'jela vert lede; M? échapper au_ jour_ d’hui? En 

ZA e lette + - * 
(tragici 
EE 0e es reno = i 
| que 
he 
ara Pen Le ps: 
Ig at»: ettst-e e OA Pra de use 


Mag, Je =" di 
de lea LS" GTR 
JE 18 + 
8 ST 


lu? 
| TE 
Ce ia 
pr 
| Ds — ” 
Ì pe 
CIO p:-li? Vga 
loss ei 
ne. 
2 
D — |» sr i: e = 
I III VIA]! ES TESS 
Ver _ rai _ je la__ cru_el_ le, ca 3 he AE AUTOUR 
| 0 + 2. 5-5 ji 2: — ei, 


| - ee È ire - “250010 de 
| MERE Pi 3 ee 4 == 


Se 7 | 200 0o2® et? Logo, SCA DA s 
"18,0 pote Sono) posrcon S | L— = 
— 1— -- ’ 4 x = naar car mn 1 ds ms = += tr 
AE ep 2 : 
| {My “ L | led ® “e | P 5 ? Mi Le P la " | 
Fa alte: SRO Tree EU EU TU 4 ; ; 
Sa LT CPE, En Win mon coeur SOU _ pire, ___1 n autre a plus di em_ Le _ re, Uijpaiz Sa 
Dr di fe 4 ce $ è è ° ee er 
-D a = 
hi f £ $ re Che 9409 09 | ultra p = 00? 
"ri LS | " o 1 Ì - { + 
RAA ET i = 
Boo; le eee | 
- 0 © È L 
lo: 5 of PARLATA FETE vc NEO Pe 4 ut 
0 a E | { |, 2008 ms | 


Lai fasi 
— À ‘o e 
== aaa ra DE ET AIR EN LE = 
= Te BETA patio e: pe <il ea 
a Non! i . a leur au_da _ce Mon 
KA 
Po:oze Fe ZE DERE 
== ie SRI 
/ 3 2 
I # Dre CN 
re le SCE 
1 FLE : E ES 


He nn et 
Ga et gi ere er - DD 
cœur ne fait pas grà _ce 
AS re noyer Gi ia 
pra nd ER Da : 


mr LA es | 2e + 
ee 2e Ph. 
peo 6 € € f 
[Dix + DI ESTA 
— = 2 | . | — = ba 
o £ 
Oy 27 CE ° Sese 
LES ere 
Se cru fl d’une race à 
TAN TE 
Eee RME 
he. Fee 980 09 Po ln 40%. des dra 
+3| So 30 30 goto So fol Sese to Soste 
Side 
(2 es E WE: iii Pa 
NP na Es Lia go 
- ® + 
CCIE rt ri 


Pi 


Pe quand je passe 


_tresse, 


MS pas, 
tr 
vi Ce cer 5556 
di da == le cos edi FIOTITZITIA 
+. Se Lg — tte ; | Py es 
pere 


(TETI eee e | ta a 
CASE et Le CREATASI nenti 
ri _ Papas de nous! Non à leur au - da-ce, Mon cœur ne fait pas 


5 
E 9 Us | 
RATE RESTE: 8818 


ten i — si è beni È i [esi y 


eresse sefercsie a 
cont i ess) LE Lit | 7 TE manon v 


E: 
+ 
_ver en a _ ce A rl _ Fequand:je pas_ se, A 


> E a EEA 
Cars ce E SEIT E SSA Le: a + casi A 
ni Rei I 
re de mes tour ments i _ loux 


Serra 


> sell e 
4 SEAL 
e meli _ presse Qui raille ma ten 
DE 
[FE og e 


re e sa mai rog = se, o 
D — D 
tI pe v. pè 
IA» Ne 4 #9 RAS e JE pu SEZIONI in 
| RE ® 0% NE = 3:09 P_pete | = 
= LA SO all a ani 
J i ete bh # = f 
ia ® ® © 0,0 20 0 |_2,9g9 © 
(Dx ei tirs 
mini LL an mms | MI 


ee — re D 


ri - papas de nous,ne ri_ LD pas 


DE TT. 
« ARSESÌ 


159 


N n TR: 


SEXTUOR. 


REP: Qu'est-ce que j'apprends. 
ATI? mod" 


NES a EE tra 


SIZANNE. 


Gioie 


0) mon fils. con_ ie ta me_re, 15 ce dan se_ 


Bisi. 6 CE ZG;)Ì] 
Ficuo. }>erree aaa 


Lbs COMTE. Fo = SET Sa Ti ss = 4 ess 


MARCELINE. 


2ee000e 2.) 


Fi 
È 
| 
i 


(I a e osa | 


TELO + 


Priamo. 


à vous, Mdn_sicurmon pere, De con-celu- re di - gme_ 

| EE et 
-—— —- 0» ° 

I E i EE 2 . } a 

t pei a = ns E z pre = = 
550 252 s55| st: | 

es e é 

ea tt AE MI 

° ° è i i 

È gt Lt ei e" Peste = 


@ “gd 
dra ROSA 
zi recai came inci "casi — Fs n rei is mu i nidi dna | 
_méot! Vos amours auront, jes = pere, Un hon - ne_te de = nou - 
| N val k 
+. + ii res LI N 
| ÿ Dre ++ er eh 93-57 Frot * + > ? e es DIS 
) | SI | [e + meter | SI \ Il À Ù 
‘ mers en anne ae a cm aper pre | —=— 
e + e este ot 0° o 990° 27 
c) GITE dei e Ed ‘> oe enre | O 
» 


M j'a Sg! 1 tt 
(SI 
BASILE. pa 
ea CRE RSEES 
Lui son pere! Elle sa mere! Voi _ là 
Le COMTE. à 
‘ea 
Sutte histoire! sot mystè_re! 
4 — + 
‘FRE SAI NET dI DS re Fo 
CRE: Se: = x 35 
: 
À 
| E age Cigna n 
: a log AE LE 
| aa =“ rear nt se 
Mar. È ESRI RI de EROI: pa een = 5 | 
CE ro si me as 
Vois ton pe re! 
Se — === Dt A 
= = resi = = nuti = k k + ESA + a 
et = D tre Mises | 
u 
tous nos plans a has! Lui son pere! Elle sa me re 


= 
L 
IE 4 
| « 
| 
| 
LE 
| 
| 
| à! 
| 
| 
| 
[ue 
| 
| 
Il 
n 
Rev 
LT 
= 
è 
hk. 
|| 


€} bon _ ne 


+0 0, 
Le ES TRS) EN WE VE VO CR ES = = - | Pen? _@ 
VE PA PPP re (68) le £ ’ 


x 


de ne Pemporterai pas Sotte histoire! sot mys_ 
a "ca LE rs sas ain 
Bar. SD = ced | » . | 2», = | 
dee x “ORE DT 
Que ta mere 
2 = 
IF f k d aa ad Pe | 
| à r e e e e o 77, e PAU = e € © è L 4 
Le x E mr sie e —— 
oa 3 
pere —— ren rara pe à e 
i I paz i Lie v- ) PI ds + — + + 
\ + LC 
3: è) Lg Le 10», o e + © a e 


vois ta mò re! 


rer nn > 2 jest. He RÉ 


Voilà tous nosplaus à has! oui! voilà tous nos plaus à 


ONE 


mopel Le sort pros - père Me rend ma 


“Era en fe ne Mia 


| te_re! Voila tous nos plans à bas! nos plans à 


1 e E ES È 


ipa ae - -- ce SM 


Cette bourse est bonne à prendre! C’est à moi dele  dé_fen_dre Je re 


ES 
n’al - tere 


Rien 


6 SZ pe = Zoo se =; 3 


Dé =  _brouil _ lez done ce. mys- 


“— ri 
ee a 
{è _ tait mon 


iis Ido ——= LE ze ee F 
ue” <<. este 


Dé _  _ _brouil_lez donc ce mys _ te _ pe ce heau mys _ 


Cette af _ fai_re 


Ÿ 
AE 
è 
— 
+ 
D 
mup 
DI 
- 
» 
2 
QUO 


n_ dresse 

el n Le MORE DT A e DT) 

tel | = RT 

ll} PONE — i di Re A I A pa £ 

Lte _ pel Pour mo] Je ny Hd rien! o je D°y comprends 
APE = ne SE 2 5 azz È 20 CONSE 
* ip re = va 2 

pere! Ce es ma mére, ma ban _ _ ne 
te 


PETER CENT 


_tè ho de n'y OL rien! non vraiment rien! pour moi je ra 


Fr + dat sei 


est rt claire! 


0 
TR he 
- Fi £ 5 lo 
SHZANNE È 
A == De Pil > à pe à + La pl set 
Urago + 
ni fait_ que Imi dit _ el_le? Jus_ - tes Dieux que vois - je 
n) ii n 
M 6 pio x Fan de 
me UE 
R af = ” È 7 
© rien! 
AE La i 
+ e 3 x 
mb = n 
te t7 se nes 
dira 
rien 
RE 
nr pes 
fr EE 
LA dg Le © Wie get :e € 
l'prrossssie ++ se! è è è 


NE p Se i J ‘0 


un mot mi 


P Ah! petouf_fe 


ee a det" 
1 LEE Sur Î SE 
T7 LES TA 7 ET NESSO ES 
= —_- —— 
me 


pe 
Ah! 


destin «e rit 


| 
i <P_ 


ttt it slt mL iris à Se 


Lx 
“ 


Ab! je_touf_fe de co _ e _ re Ah! j'étouf.fe de co _le _ re! 
III 


bien pour 


Tout ex ci 


DA < 
4 IL nre = 


= nn È 4} = TEE ICE cea 


_flet est bien pour tal le soufflet est hien pour 


HAE 


D cei ei za EE | 


à [cart teporsnous co. | tant sive ea e leur co 
pe = sli e na era 
ha ®_ =D =" ‘rec ra 
ssi ae 42 = È ho A n SA] 
i Tranne — est toute amor abl que Jai - me sa RENE 
— BB — 
pesi DE = tri DES G DT Æ 
10) ESSA DÒ n PE DR == 
E LeC A CRT K_y gd sai RE ES RE CA FE 
4 le destin serit de moi! ab! jétouf2 fe 
- TA 2 z3 RER AMEN CNE EE | 
i [et sein uf RES me ET gr | 
; Viale Sent Jai = me si { 
L es FREE AA 


4 jm 


| 
fa i nu le eo RL a 
_ i si - 19 8 4 
= =} see | 


meo 
Io uri 


i 
| 
Ss 
n 


souf_flet 


leur cols SR 


Su. zanne est toute a 


nr) 


le destin se rit de  moi!ah! jétouf ede co _ lè _ re! le des 


ma Suzanne  esttoute à moi ma 


re de souf flet st bien pour moi! le souf 


185 


molle pendard et de moi! 


laser 


toi! est bien Fu tit lo RAT =  flet est bien pour 


Her += 


cart te 2 nons = nous col ma PRISCO leur colle pe à Vel 


E Srl - Re. 
Cc): ® et 
passare — 
mol est toute mol ma Su zaune est toute a 
c) CNRS 5 2409 NU era ki 
Eu 1 È e - » 
aeree 


_tin se nt de moi! ah! Jetoul _ fe de 


moi le pond Fe se rit le moi! 


Fri o 
x O, , ® LÌ Es we == E rm i ame > 
, Fee Te — Ò 
to! est bien pour toi! out doux mamie 
ira === 
EI oe È 
4 TA + —— —— — a -- - "4 
_eart te = nons - nous cor 3 
aio e En 
IAA i E 
moi est toute AIO 
DE oi ee 
Hi ER ANS Lo Hi 
re se ril de mois 
Ce I Ri Ì = jus E "asa - = = ea L 2 E ES i 
È = eg la © = AREE = iaia 1 
flet est. hien nor tol DES 


-guon _ nel sois cle _ mi te et 
= © © PV è + 
Pe - 


> 


suis Sa mé - 4 A a - pou-se - Pas! 


Sr —- = RE 


190 


ta me_re! 


mere sa me_re! Sa me_re! 


vol _ cl mon 


ere qui tou_vre ses hras! ali 


è 


sa me_re! 


Ax À 


de 


Sa me re! Sa 


a 
Re TL en) sil 


PATTO SA renne 


m 


== SE = 


M 


“on pe_ re. son pe re! 


PI 2 ei de 3 == = 


“D per 


son pi mon 
agio e a 
hi ba 29. i SA ef ___ 
| re ei de È e 
È fn" en men | HR a MI at) 
‘ Pi | CUPA sf; p 


+ 
SAU TEO Rev JE _s 7 
Derrrrti tre 


_re qui ton _ vrent Curs bras! 


2 DE MINS vile en leurs bras! Su_zan _ nel viens 
i ea TEE 
EAT 
- 
a! —< de 
| 
| 


Char = man te 


|a te 
lé vode: Char _ man _ te; char -o man _ te 
SEGRE Da FIT SE 
© 4 JM mu _di _ te quurne 2 e! man _ di tm jure _ meudi _ te 
A 
E = lf ss svi — = ir | 
ni so d Da (st:ras! Le SATA LI AS = nan! 21 dei geune 
= ian << 
n na À 
PE Si LA A LE an 
Mau di = te fonrne _ el mau _ L n mene - e! man _ di - ie Jour 
a Ep CEE 
: “ne 
Cbar - man P_ jour. 


Peer 


né = e! char- man - te jour _ ne = el mon âme o fre: NCR 


i cui sE i de HE = =: (A 
É nt Char _ de TREE Jour ne né 22 e! mon sar ISO ESTA = TO I pl lita 
Caria ha Si] 
DI nee! maudì _te prune _ el Lum lot espoir le hate 


e Zan man _ te jus n Herr man Ame “ né Pre 


né _ 


MORE È e SR e af de fer rp sn 
né CI RE MIRI Jour_ ne Le! ja da i x en, ri = 
vi Tasiasio nani: 
ne _ e barman - jiur = ne _ e mob dme #_ ton - né 

De 
Rari L e gute = FR: 


à 
nre 


Craps puir! EL AP ne te rues ni e 


ir ance a 

er] 

à | ce ar mante I ue _ è! 
ia: 

di pe pi Se Fe ie 


malgre son pouvoir! Ma suc i-di _te jour ie _ e! mu cet te jar 
ip J Ta 


+ n... difesa] 


à Ps '% _ pur! {; ki _inante jour _ nè —e! 
> Ù i 
dai) poni nai EX RS EEE | Ur Rp es | 
= ph sel re == DE == ZE E Te = 20 | a | 
cant mou pou voir! Mau Te Cr Jouve = ci mais cei 2 té jour 


_naît 


a les _ poir! 


mon Ame n & 


inon 


5 ar 22 


re A HouS 1 Ÿ 1] n ti 


A 12 
Mt, an (hi Uh ton S 
Es M O à Eee 
Sepe PL » SÈ A8 > = 
Dest para termi e = el pous\er roos œ soir! 


Li 
Si 


=_= sentita ui 
Mon Ame è ton 
Pi e* 
=. | 


ese 
Da CE a eo 


) ; Î 
à Le, por! mon âme è _ton = 


\ 


re_naît à les 2 poir! 


= «a urna er de 


mau dun ia or ne 


mou_dit uo ue _ 


- pair! mon Ame 6 _ton_ 


2 CHANCES Daft à ie prin mon A 24 nen 
ae I a cera Si cre cesaroni s.. a 
maia LS RP " 
=== 
ZE 1 À 
( Pelia a spore! mon Pe me per 


pa coll Er 185 fia 


mou dit hvme_ ne _ el mais cet_te jour né _ e next fas termi _ 


v pe _ naît les poir! 


= 8; x 3 rrrrrairere 


maudit Fee an elmais Cette joup_ne _ enest pas terni 


l'es _ pur! 


«GI dl =. mens 


à l'es_poir! naît Pes_ poir! 
o 
mi 
i Free ue tr n resi FPS 
= o! DOUS VPrPponso ce corr! Man _ di Le te fur. 1e RL nous \ep_rons ce soir! 


< 
- =; 
s _ IE sE à = 


Les poir! re 


. * si 
dpr apre me tés ago 
i 107) Bd: | 


é lid 
E 117 


Andante. Récitatif. PAST Poire 
A CIT Ei Fat fatale lidia 


Dois-je en eroiveSuzan? Palti_enzee. monseigneur se pendra ce 


se ra 
PIA NO 
(A LEE 
RO ? | 
{ Î î 
fe: È —sa-ce-, > — = =? Pense OU ee 
| lé FE ES 25 He LR IA LA sera 
- Csa eee 
di soie an rendez-vous! La ruse est bon _ne et le ciel est A nous! a 
| Fes Er 
, = = = SE “ e e = 47 
; se Restos | = 
| 
| —— _ ——— 
= 
È = ME ttes PESI at 
CET Cena Sa us li TE SAR 
eletta È Tv e ie pe 
i pere . 7 PE 97 pid A ce. J 


RI aa ma REA guerre au traître o to Guerre au Ja 


ace" nest Ni 
o. )d |00%0 è s ; K ho ® 
Allons! je me dé - ci-de, Fo belis à Su von! Qui le pere fi. de 
o e 
P sa = colma la e = TR 
III 
È | | 
PAP - | : TI 


nl 
re 


ì;> e A 
-dam_ne, tout Nae_cahle Et een est fait 


de nos 


a - MOUPS 


Hon_teux détours! men_ 


out le con 


[Eh] 
ir And. | 
E ne a = SESIA 
rm ee EE =_= # j 
+ + @-_—__- |. 
— — 
i enr A LA SE RER TS 
[TR 
x" + 


r £ 
= or sn | 

mas RES Pa 

pur bon - heur ven vo - le!” 


= aus = SE 


‘kt tout sou - bli out sef _ face 


se pleinde charmes Aqua bon Messo € UE 
” I 


SE Via 


P) i Be es pai 
a #4 le 7 «Sad Poe dodo Mo do do to to te 
| \ RETTE paesi i o 
4 » Fe 
dg leg geule, 4 
fi es: ini : Lis se 


\e 


nir! IA, hon me sou. 
SE 4 L 


Le bon _ heur 


fait 


727 


ir_ mes! Eine peut plus reve _ nir! 


PE, Hire ar 


lé Gia Fer 


= TAC 


\ aines 


cree en 


lp _ mes vai - nes lE AMEPSSOLUYE_NITS 


ones ei Jours di _ vres 
34 


i TORNA 
ta ni al 


Lal 
Ri M Alles uo. 
= Fre === 
se | 
face en notre SUE Al! A moins sidanssona - me deere 


Pi 
pouvoni. un jour so <A MIGONE Es sa LL Reveil - 


SEE Fr: - TEA 


dee, === ge = 


ler un ai d'a mour Regola 


a à 
di == È; I TS: 
à a egli == 5 a #4: 
î HA = a nn 
cœur pou - Vail ino jour Res _ sen _ 
; ne Se <= 
LAS LE Ei SE L == EEE = x + 
LC ra pra] pen , sx ee = [= 
| Le telo foto toto $ $ 2532555 
(5 = SS 
LETTI DST. |, I = Eee 
È 
| "== Sdi > a ale = | 
| iv ressentir encor ue GOL Fee. en 


ninni nei ne SS: 


pp 3533 LI + + rc 


Shi 


204 


N° 20 
DUETTO. 


Er: Chanson nouvelle. 


(Eertvant = 
5-87 


SUZANNE, 


LA COMTESSE. 


PRIANO. 


Re —— 


-uranis sont au jar din Les a_mantssont au Jar 


LA COMT. 


fe À —_ = ==: 
o - clin dir a ni z ee 7 


) 


a 


205 

A SUZ. È ATO PLOT E 

È _ dg € 4 — ua n = 
RSS = ripe 
Qui contemplent Qui con_ 
LA COMT. — 

di ne = ni 
==” res = A En i 
PA = ee tr ia“ 
3 a n ++ — 

Qui con templentles e. toi les 
FRET 
— 

ic e 

des n si @ Da = 
SE ss DES =a - n diese = TE qyA j 
= ES = 1 
il 
| 

eus 
fie VIE wr. 

E ari = mes = sento 
serate Ss Ses 


TES i 
D” CSS ES ÊTES ES AP ER z n P ES 
H fi a É ee = a Es = = ER = 
“ Z = PANI PAR = 
CARLO PENARE Man TA 
+. ner ra o rino # SE == 
SEE o as EL a _—_ 3 fe — os = en 


{) 
— cs 
S PA 2 Sas DI DS rent IE Be SS 
Ata us Si i ACE) 
I 
Quand le soir etendses voi - les 
== KE AA XL LES ESS == ; 
17. "Nes ene a : = le: ; Œ = 
‘Ko? DE T_T SES | 
Ondevinela fin Les à - mantssontau are 


Pour —- con- templerles e - tuiles Onde_vi nera Ta 


ESE: dt 


Onde_ vieta da fin On 


TE BIAESESE TE: 


fin Oui sans ètre TAN 


fin Oui sans è - treun es 


se UT D — © I 
"Pr sera a E 
=" : rt at SE 
È sens VAI RI 35; vs n : 
fin Viti Sans C2 TE es il 


rn 


£2£22 2 


Ou sait fa fin Ousaitla fin Où sait la fin. 


Î PS 
po ata LE AN A BONI AI 
RE SReaa Cr = = er 
sale tri For pre gle SS RES 
a fin Onsutla fin On sait la fin Ou saitta fin. 


DA Vi 


te. On vient'eache da lettre. 


Grazioso. ® 7 
— 


PIANO. 


IRC Lr frons Jas_mins ‘el 
Ger DE (TE £ Dee 


DISSI D. se x 


ie e rt mr n 

& + uo tn |a 
f | = ge = ==È 5 
Que Ma. 


e au ore Ses pas 


Po. 


paro don ue! Nos ea -  deaux sont sans 102 


leur__ Maischez nous tout ce qu'on dor. ne MISE 


n= 


, = » . a | . 
2ferto avec fe coeur! Est offert a - vec le court Est ne 
CR 


| IN 


a —-- — = - + 2 8.: - ses D men A 2 — | — — 4 
PE ner: Li Cp «> 


7 
est of_ fert est of. fert avec deo cœur! 
PARE gi Bal A im e 
(mene eso "a ae —metiens (ii (954 g — == ain | 
| I à 


see pare 


-F 
7 vm 


zio 


N 20hbis, DUETTO. 


Allegretto. 


PIANO 


LA COMT. 


2e b Br N lane ci nt cia lito lei, = 
Mic | “aa Zi a 
LISTE I EE gas 


Ù 


| soumet ga ses.lois! de de RAZIONE Na CURE 
IN 


a e Vinci 


nali 


Dow ser_vage 


de Un 


Je Pen_tends et je le nt 


—- Sta —___ — Fra On — — e —_ —— 
ch 7e ed PR re Rs TA phi — ea == 
Aa e St al e AO 21 se 


_ tends et Je la vois de _____ l'entends et je la Vois 


i à à 
SOA Sa Même taille et meme 


x 
ses si . Gar dons 


LL, gi: 8 gg tal RES ARE AR PRIZE = STE = En. 
(AGE enel = ga ===: assi 
ie 2e? CES OO VE Di 


bien la dovceimage de Lentendset je da vois Jen 


dai e : 


4 È a = — 
LÉ =-— ee PE 


Lu È 


Ratio Malin f 


Je Fentendsetje = le vois J'entends — sa 


e —< © e = 
r: dee pet, = rav. e e O TESTA = ® 7 
a — ee 
Ji set ES er = LL TX Fa a = 0 er 


sa voix Je Ven _iends et __ Je la Vois de Ven 


ene È fr È — 
ep el, en; 
110, SSR III Se rey I PES Sese Ss [1 LI LEE" ET es 1 1 
EEE CS RES 5 Reni i ES = 

= Vv D = Î EE 


de l'en _tends et Je le vois de Pen_ 


siena, 


A SR PET de 
I) LL I Sereno RES Gi IS SE gl LEE a ] 
pei ig pozzo cani DE D ca ade s + pra n LEE = rosa =» | 


+ x peo i CISA ; Ÿ L GER nni ET 
_tends ol Je la \ois J'en tendssa LTTI AS 


= = SET Pete ZI ee 
+ e eg = LE 


/ Î 
J'entends sn voix Ah! 


08. i 
EPS 
+ - — 4 
| 
LE 
Le x 


‘40 


Se ES 


214 | 
N° @9. | 
RECIT: ET MARCHE. 
uer: ‘Ton bras, ma Zuzanne et partons. 
Marcia. 
FIGARO. = e «i. 
_lons mes de_mot _selles à vos phices mes belles 

| 


re SUZ. LE COMTE. LA COMT, 


| DER 


La 
bris Le voici! Alt pen_ra 2 gel Allons! cou 


A S === er === 
===" DÌ tn ET Ce = IN er | 
dd 6-6 + nes ESSI — J 
AVE gissez prude _ ment voi-ci Su. 


: 3 
eee 


NI GITE w 2E 


N SK] 

85 >| 
e pr 
-sanne du bras de sun a_inant De 


+— ——+——— +;—_—_—— 
poco a poco cresc. 
| 


| 
# 
=== 
+ 


[reo pena ME MES 
TT £)4 
de M pr € — 


e 
ZZZ = da ecs =. ezine i 
EE = + =rccsr es — a —+ 


n .£ ner - eus 1 2 . 
sue ssi] G ia re 
LP a ET) 


SI ISO EN o |” 


217 


SS pel agi Jr A 
| SS ni r TI CS TT 
n = AM | OU LA 
> 7 LIRE L] pi | DAL 


s 


h 
A 
e 
4 
cel 
véras 
LU 
2 


= 
[ ® 
| 
| 
= 
$ 
Er 


Sop.soli 
a 
o 
La 
À 
à 
s —# — 
es 
ir; 
mer 
—@ 
DE Li 
no 
£- 
t 
# 
» 


A 

e urm Sg: 
Pe 

În 

car 
ci” | 
Patti, 
| 


Neto 
CHUUR. 


& 


Li 
cen 


2 


Allegretto. 


asi 
* 


fs 


PIANO 
te: 
a? 


IN 
Par) 
L4 
tm AUX 
ce 
SS 
Ei a 
® 
id 


tous 


ei chœur A 


è _ Jes Aux lois de. Vhon_ 


Gis =: Se 


_vontes bel = les, Chantez 


fre 


tous E cher 
ir 


5 Y OI 
les Chan_tez tous en chœur 


di 
Chan tes 


la lou 


Chan _tez 


la lou _ an - ge 


I LI 
psc È 
figg === man na + EX ee Pa ] 
Ci — — == = zie fisico rita 
Me——_ ——_ ____—__ gd i Ia A DRE 1 
LE LI ‘ LA 34 
Chan-tez da dou- an = ge Dun si bon sei 


ce Cesti n 6 hon: 
at Pi ia) no = Ù OH al 


/ 
r . | ap 
no tre bon sw rendo Thonneur Chan tonus Ta lou. 


bon selgueur 


420 


erat] 7 
fous en 


L 
LA 
tous enchœur Chan - 


\ 


chœur Chan — te tous co chévur Chan - tez tous encheeur Chan = 


en chour. 


x 
sfrenata 


20 


2 


FIGARO. 


Re 
N 
1 
is 
. 
il 
Ì 
i 


palese + | 


® 


bit 
ernia 8 | +e Pr 
RESSE: fi a & 


Ita cherche pauvre homme! ah! mon chermaitre! 
| 


Allez et que chacun s'apprète 
A prendre sa part de la Fete 


LE CONTE. | S à 
| Mes chers serviteurs, mes amis 


de tiendra ce que Jar promis. 


(e) 


REPRISE DU CHŒUR. 


Allegretto. 


Sotto voce. 


À mou - reux fi - dè = Tes Aux Jois de Fhon 


PA 
2 2 + + e _£ + 
ea I 


+: 

rese e D ET ARES BREL te TASSE ] 

RE “ss LE 
[4 4 


À: mou reux fi - dè - les Aux lois de Phon 


A A TR 
RL es un 9 | 
nn DE me | es oe nn 

re ) \ 

Ps 4 

= 

4 

en 
# 

AVI? Un 


L= ir 


lui tout chan - 


CA fatale e na 
ea TE 


| 
PETRA Cln da 


È Seba si bon = Seigneur 
e) ) À pi À 
+— + o. e. * 


= 7 a 


“= = FARI = 
an - geChan.tez da lou “mag Dunsi bon sergneur 
. —. 


A a 
la lou - au seDuu si bon sei_gueur Chan 


nni 


14 V | VOCI 


è g- = 
a r V | E Yor 
an 2 ge D'un si bon seigneur Chan -tez li Jou- 
A 
e ve + 
ce = E 
sa ani EE A 


at 


eb 
À x 
NOT A | \ “ 
D JF ICAO sg Ne LN 
=== = 4» sci 
REATI Aa AI Z 
au - geDun si Dun SÌ bon sei_ gneur! Du, 
N + DI 
ee N É i 
A == \ NE ha 
ee ES = SETT 
= ina 
Tr i 
bon seigneur! D'un si bon sci. gneur! Dun 


Ì 
“Peter! 
bon Ser. peur! 


gup 


sei_ gneur! 


si bon seLgnew:! 


2% 


ACTE IV. 


(ENTR ACTE) 


ANDANTE extrait de Ja 3° Symphonie de MOZART. 


Andante 


PIANO. SITR et Da ara 


D 


res == kei Fal 
x sil. == PE — 


me 7 


pi a 

tom tf: serie at 

OI ga DU) Eni LA ELE A ESA 
7 


RS Ta sis i 


a D EE EU me 
A 


iL 


da # - 
DE note 

= e ve cati ge est Sale do 

ll eri dee eri 


20 


N° 24, AIR. 


eee «a a 


AL! Jai pe rdu 


di, "a 
te Quime La rap 


NALE E FS SS3FA == = EE 


Pauvre fil. le! Pauare fi! TT deu pere du ma man. 


+ 
tar CAI 
2 ie = 
2 PRES Ter Pant arri = 
error serres verre > &-* | 


an i eni — — — — — | 
FERITA, 
- 


DEPP dites 7==F FETE aio 
| 
| 
= 


er 1 + n 
> mr) lentes La averti == me À. | 
pri =: dE 


AL > 


til È ; Qui me Ta tapporte_ pal Pauvre fil le 


re = GR ERE Fe === 
Sr stava: D GS se a 
Al'pauvre fille! Ma mantit 2 le Ma mantit Te Qui me fa rapporte 

+ Com 


n lente —p 


. Eps 


e dè _ 
e/ = 
| tra! Pauvre til fa 


Eee 
FE 
Ab! pau 


a ++ 


- ce — D eee at ri] _ - ER ORNE CO SPIRE PO I SIE PETRA psi &- 


| Vil Le Maman 6e 
| 


5 
lo! 
- >” gir 
dit Peri DE 79 cin 
>: O UTI CA tt ia 3 RENE TES n MESSE; 


| 

| rs 

\R Lex. dar age? 
*s— Far 


È - | | ces 


SO N° 25, AIR. 
REP: Hsuffit,je compte sur vous. 


Récit 


FIGARO. 


1 . x s È ! x Q | , + 
Cest bientot l'heure! ettout est pretpourmavengeaner! Quelqu'un sa 


= — 
+ 
PIANO. ne. HS ue pee 


re 


metier de mac.  Lesotmetier de ma 


2560 4% 


SP 
piani 


potre maria age. HI riait. alt jeu rage! En riant aus s Cest de 


gs _a-’i. 


F = 


0 fu_rem! À leurs ser - 


== a EEE: = 


ere_ du_les 


LETO 
Amauls, radis 


D. re ae ET IEP IST Joe LET 
= an tea 
cl ere_du _ les Es_elaves de EE 

À 7 = — daga 


H sà 


: Di sar iste sul = == 


Bri SZ, 


L= 


anne 116 VE 


o 2e 
A SÈ EE E 
— n | 


ui Tia sas_ sins) Qui, Les plus as 2 sas 
TE ET AT 


: =. E D 


SY ti - ne, Ton charme vainqueur De pb o 
i TEA E 


2 


Er 2 Se Da - FOR) 


è DI STILO nu inde ra ge Dontle doux vi- 
LS ENT NS 


sage Conduit le plus sa - i; fra tal nau_ fra ge Di sot mari - 


Se - - dur saut p}u _ mage, 


SISSA == 


. ci 


4 3 3 3 ? @ + € € 
|. _® Le e 
SE Ce aes ses en e Selle a 
Li) IT TERE AE VISA pit e e I DI 
gare Tendresse vo_la_ge Vivant temoi _ guage, De notreesclavage Detestabie ou 
Re ag n ia en = 2 
eo vs ds IS |-3_— ur ese se - 
| le | |  _———qÙe[y 
; es se nese | 2 
si Css POZZI TES Feel 
I 
2a eee se © 20 2° 2 + + + =, 
epr ty st = DD 7RIVASS Gé Di RETE JE 
A ER Te nr à = de i E I ESS 
ss SS RIELETTO 
avra _geDuciel  irri _ te Dacieb anti te.. De, usenet deléau 


nes Lesplusmechantsus seine! Oui lesplus assas _ sins! Demonpleinde 
po de 
Le Co 


_ra - ge Bt je lesme | 

_ A #: È c e + + 

sid 

e ? 

AI = sez =" n= 
lea SE 

Cali de ri 

ee 


Conduit le plus 
RER ee > 


Se_dni_ sant plu_ 
! , 


us — Ul î 


image Gra ci _ euxra_ mare, Douce reuxlan_ gageTendressevolageVivanttemoi. 
SL È È x à ' 


PATES dI 


è 


ela dotati die.) 


+ ## se + + + —+ 
sa SRE ds ae ao e SE 
=] — t 
2 O Di —+ = 
7 
ER RE EE LS SRE 
_te Duciel irri _ te, De ruse et 


_ Tu reguessurPhumani - 


si 5 es + n : CE & £ % 


È æ 4 
(AZ oe == 3-2 Si a $- = Des des: icon peer 
\ T'S / TIE E 5 SES DINO | TESA © 2 
J e 
3 Sq 


(EHE pan 


| sellrazzai 
” È F 


set Cri tu regnessuri humani - té 
e aride I 
A + pè AR . Pura | ì \ 
ap —®— we e nn mur LS RE + [3 TR Enea: ef he 
(FA $ ct E æ- A € tipa pants PI Si 
SES foci ione] — -s-]nfpe BEEN "CSS Gi. = = | 
e 


Du ciel 


236 


NEDO: 


RECIT: i AIR. 


REP: S elotan-t-elle, non ma foi 


ATI «vivace 
A 


PORRO pe = Le — === 


PIANO. 


Onuitenchanteresse Tout son_ rit à Vivresse 


ss = Es re Pers si 
Au? Ed FT RESI TENNIS ES D RER. $ = 
vuit assombrissoustes voi - les Lepaleeclat des cieux  Oubrillent les e_ 

i 2 2: =: 

4 n À == 

È =225 = 
: E E ZE ARIE RA x 

ue — an 


Sì Fr e LL. A — 


I] 
EVE DANSEUSE ST A L TASER AE À 
toiles Nuit favorable! Azurmys _ te _rieux 
() | re 
eo tac i sa fes Ta 520 = 
LAN ire mm HR —a— SE i 
INT TASSI {_] P 
e 
pera 
1 nati a 
GC ea EI | 7. = ra ra 
fe ont er] L TE 


AIR. 


Andante , 


a——- 


SUZANNE . SE 


magique et tendre 


Ne tar_de plus je 


nuit estsombreen_ 


ee 


3 j i à 359 
si a E = 
pia Enr a ra 

Core Tout Vu_ni_ver Ne sil d'aimer Ne tarde 


- las 


ma voivtimplo _ 


relMoneweurt ‘api 


2 moncotr Cap AE 


a SEE ali : 
i__. - + a vi To 
SES > =: |} 
% ae "=====>= —— 


Voix fin plo 


244) 


trp; Quel embarras. 


Andante . 


CHFRUBIN 


L'ombre nous sl 


LIFTRA rio 


PIANI. = 


La COMTESSE. 
A = &. 


== i 


_eux! 


2 lita pe: 


Quelsi -lence! 


NS 
8: _— SEM) 
pe Has et 
RS ER 
= ste 
TER. 
re 


Ellevent melvirje pense 


Quelsi_ 


Quelle au da ce! 


= we "ye ee “<a SS == a 
LESSE 2 ue pourquoi e dini je 
i 2: i 


EE 
ri 


ve listen ez enon Ne bravez pis ma co - 


de eni Ne pour - quoi! RE Vu. visse 


laissez - moi! 


SUINA, 


) 
rea SB 
== rim 
See SEE à 


SUEZ Ten qui Ste 


Cost lecomte qui s'a _vance 


FIGARO, LL à. x 
2: Pe 


TE LES ife] ACE SES M == === cr 
BIT == LÊ— pesi = = = TE RES 
: = == = ae en n ===> EEE 


est lecomte 


qui 


‘les 
a Ea avec pru . den _ ce Ni is un autre estla Ji 


LL 
== aa = AT be gs RE = 


sd 


= AE F_-- gg _r _—__—_ 0 = ose: 


Unbiuserguelle inso _Tence 


. \ 
fout sourit A tia Ven urea ce Le ostie QUE ES 1 


œ = 
Roncai bat dc pe cine ce Mais Un a tro est lù je 
= = EST Pet 
PAS ee soa 
Lee vos + EZIO 


< SE PP 
sani — RARE — — — — 


Sinni ee LS SOS ee 


249 


o = ctr ttto ue 
ES, Æ 


4 

PB ie a ur = 

SHE F = == Se 
5 Petitdiabe Petit 

la AZ =—_" a = —— 3 SE Sa = RI | Pz J 

Were = ====&== n eee 9”, er 
e 


E Polibio 


lea 
D 
È 
A 
= 


SES RER x 
/} be dn ! a — = 
a [O5 ZIE = 


ce ==7W = + TE 
= . 4 4 . 
Comte on sait ce 1e Soit plustreuta_ ble Matout ai ma _ble 
fau: > dere "sa a 
e Pi == E cieli oro 


RÉ pe rose MT Ps Ses 
+ = = «dii | 


Son 


audaceest incrov_a ble Quiput alt pr evoirce_la 


"=== == DER SSIS Reg 
TS ue ee pagg ft ie 


Son audaceestincroy_ a ga i ce_ tà a Ocielle 


À 
= 2 —P_AY- — ui 
= ol = SES ig == "= 3 dar === È N i 


Quonme cede 


= a ==» 


o idacrestineroy à ble a e O ve ENT is la 


PKR 


Son audace estineroy à ble.le letronve torjeurs fà 


(ciel iecomte ! 
( Sapprochant ) 


£ 2 € e Less 


= o == 
= ——o —— = CE _e eee —— (= 


Tr "e pero 


Bien c'est moi “ue lon to ttesenu este 


{de Conte pe un si GE af tar re 


Jai pay_t son in 50 


a ei n == i HE ——— = 


——________ rr —- - 


Ouicest moi que lon of_ fense Et jy gagneun bon sont 


_ pense, la tro» jus te re_com pense Quemé rite un indis_cret!Oui 


— : fe 
EE 
. ad = Æ = 


ceret Cest a gus - fe vé com pen seQuemeé rite un indis-eret Oui! 


He al 1 
_flet Rien est moi quelon of-fense Et jy gegneunhonsonfflet Rien 


6 soninso - lencesoninso _ ten _ 


Cast la jus te vecom _ pense Quemé_ri-te un in_dis_ 
?) 


h "hi D 
ro a se 6 à ee ee es = = + 
= SETE ===. 


+ 


Cest la recompensecest La re_com pen _ se Queme_ri-teun in_ dis- 
p 
Tre ég.>@>@s>9sS) /}/SZ5" 3 
= 
Qui cest moi que lun of. fen se Et jy gagne un bonsouf_ 
"= 
- è son in so. dencescu inso Jen 20 ceCestlemomsquelle va _ 


certo Cest da jus- te re- com pen se Que me - ri. teun in- dis 


==; | 


SÒ) . 
Cest la USSR re 2 com _ 


Bien'eest moi que lon of 


it Un 


C'est la 


jus_tlé re-com - pen se Que me = ri-teun in dis _ 
4 | V 


en ==“ = === V| ——rr__r_=p-== TETI 


se Que me _ ri = teun in 2 dis _ 


ÉTCIN gugneunbon soul - 


© À | 
LE + CT Hu j 


Se M È pre ra LEFT >: RTRT ZI AI A A = RFI i : = e = 
ST = es cporee ZE ro EE == n; 


w-—-< - —_ a 


LL - _ —————— ——— 


4 f 
f 


era a deo 


o a ===2:: 
| 
| 
i 


ere Que merito nn indiseret Que merite um indiseret, 


_erel Que mérite un in 2 dis_eret. 


2 iS ne £ ina 
LANDE Teen ae=st===> a == ET, dr e E E 151}. 
aa" "““-“-““-““=i{i{{{i{il 


I x — _ 


filet Un ton soutitet un oi soufflet. 


tait Un bono soui_fiet un bono souf - fer. 


89338565 si 


È — 3° #- = (i i z3 E ss ue __ RTS Di 

È nes an = i gt sedia — = Sl 

6 I para cpl asi Eee, = Te 
A 


sr === re = 
e ia — = as === "= == Let 


ui ni et Res 


(BE nei iii io 


\ Di + e === === = = Je 
| 


D LA GOMT 


——- 


e gie — — sa pl e- ara 
= = = ro, rel +- ee == = 


E ioneuts douxes-poir! ROSE O SUP ee , Vous platre estimeonide 
. 


fasi 
FE ee pl | ef, — m0 — à 


== = i = ©» re 
= (È i — [inelli Loss JESS o EL È: 


MMS di a «dia 
°- 


20, 


la €. 


Li + È (È OMTE.. 


Sal 
La verfucuse femnie! Pourmoi ce sttrope homme ur 


LA COMT LE: ONDE ES 


ir Le 
e 


Ou Monsa vigneur 


FIG (se moguani) aa LEC" ®- E ni DIC £ Lie 
n SI === D e 
EE === 35=>S | 
| | Chère a a - me! Par _ {a got | 


-_geenfin ma = rn O sé 


fe mme 


£ © Ped Voy- — CZ quel 
ES SA ZA 
2) TES 
—ÿ LS LE = - o = 
mo LI 
Tu Ve - guessurimnon Ame MTS ) __possò Mak, Mon Cœur 


A , . 
que peut sur notre a _ me L'amour qui vous en  flanime 
LA COMT. 


Eu LE sali PER AA É Sat L PRIA 
tree = 


que peut sur notre ame L'amour qui vous enflamme 


ali | , 
EIA" e stessa se == = === == i 
D essi =_= = rl : 

sa sea == a 
Gi —————_——————_ rara ——— — d ——_-- —_I _ t A -- un nc 
{ole bon neame! La ver. tu. eu 


LE COMTE. dle pes? 
ae 455 


svi a —— == e aj | -- 
DE RSS SS = cessa 


| Par tage enfinma flame 


Fi irom - pe Doe tre cœur Toutestehar 


* . . 
Grand merci Mon à sei È gueur Votre amour 


CRT) 


lt ESC Eri 22h a 
— "=_= > 


= 3 === rt ses era yy Fr. i 


-mant pour un troni - peur, pourunt trompeur Tout est char 


-mant pour o un troni - peur, peurun trompeur Toutest char 


ne. : : 


me fait trop d'hon. ueur AR! Mon _ seigneur Votre amour 


-diant pour Us: from = peur. 


DEEE PRES CR TES OR == 005 = 


ec = i. a - rs ey 4 —$ EE cia ——— ZE ——-| 
=» FR? Troni EEE I DER RE nu 


| 
| nani pour Un tom - peur. 


SR RE ne ti ito = i alia a ee a SUSA 
e greco === Ce ESE 
E — = = = tt TT= 


Tu posse_des Mon Cœur. Outre lado, mi 


3 ES di = È 2a ed - fe > 
ia nr a 


-guonne - Accepie ce bril_ tant 


= An a 
fest à mer Lists dd | I 
CA ZA ur DS Lists nds à HSE, 5 + 

ad 356557 5% 3374535 S LS 5 è 


DE al 


doune La mouraussi leprend 


bortbien! rien 
LE COMTE. x 
nea spe 


, 
_dent L'amour 12 


Lee A >= 4 GE A RER 
re LT ARE) Pate see f ARRET IE 2 7 # 5a ES De Lia vis === -- 
Ÿ 


# a ra 
| de "i a per = 


i 
++ 
| 


prend 
eus L TAFCOMTE 


=== = ZZZ e en 


> Cei cerise loi_ grons- 


a ee} - Pe Pro ee Es a 
== = o e —Æ = === 


+ dieu d'a_mote nous mé ne Viens!suis-moi loin des ja - 


y 7 
Chastes 2 poux Cours simples 


SEA | == —, I = 


-loux À Vambro de Ses ui. les 


De - 4 + 
(MM ® 9 vai si 


ni > poire A À Ne = A las 2 oe TCT(CT(0rirPRAÀR1R1RlAaq@BÉqqnTE Es sN 
Tod Do nf | REZZA CRE nn SIR O E D ER Eee ER ARE = 
t 6 - Zio SEE SE pr = = ft fi; 03298) 


peut venir à Pelco-le chez nous 
LA C ne 


io Te ee == =: n red reo. Rara — 
+ ca ppi 


se rit devous 


cignoeun ia nuit esi Do: re 


== == SS == 
x 


Pournous parlerdins 


ida MESE, Dea i I 
prtitufiprrzas@. 


me, TR) Versent mi. Jour Guess Lune oa real - 


IE MEUS Cr SI 
| L È , 
| prendre Au piège de Famour, Au più ge de Pamour 


ASESEIIEE IN fa a. 
Le SS ai 


LO 
| prendre Au Ri Au piè. ge de amour rec 
| RS LE 
je a St NET ALA XA = = 2 
e ESS = - # Le == = es = À ir | He = == — E ni 
cr ee r__. 6 reIIpocese a 
cn dre? Cestehireomme de jour Cestelaie comme le jour <a 


€57 


ra FIG. Le Sid È LA COMT. LE COMTE. 


Larohetto. 
5 RES: 


A peso 


+44} | 


uit de dieudela guerre 


| \All'di molto, 


P) ” UZ. Flù 


238% fe Bag direi lr Lg sr ea (Te Sa 
Tod ld To “=== ETA == pe ica | 

te = == LE Ra Si al = : Le eee = = ini 

Les prendreonmon! fi let * Eh! ut Jeu - cel Bra 


All'di melto 
Tee > EE i pesgini Her 


i ue 7 


229 


En VI EN jus 
== 2 E 
#72 


votresortininte_ 


= 
Delur, a 


sautant lit ven - 


saurai me ven - ger 


ese: =3=== 


| la ven HECr D'un cœur le - ger Qui, jeveux vene 

1-9,» te | | Re ES 

FANS SE = + By |: e ee — Ss Tre = 
pi le —- E | Set apre fre Dre ij e 
\ | ba + » | ue TE, 
latest eee 
= dim — 1 e E aio: tr cm mena (| 


Ah! 


L£,) 
Lg ses £ 


— 
lata 


. A 
Laisseztoucher vo_tre ame!.. 


ni 
En cor 


pi, eso e 2° 


i SEE 


ca { 


Cl. moins de 


cpr per hi 


A T_- - 
ia 
ANT ST Er A Die 22 


MTS 


| - 
PESI == 


Na=sdloeut 


== = = ZZZ #4. +. 
dea — 


QUI VOUS 


2 


je vous 


= db 


(aaa a pile Se E e = ssa 


teur In - fi me séducteur! In = fäme seducteur! 


re pi 


Andante E el > 


Ur RE a 
DE fe seni EE = ls à F wu 
- ; | ë i 


* el 


: e = =rsrsr-Tr T rom = 5 o Ci ES TE “> BI 
e Lu ZERI «(> oo ER =; sui 
i SY BTE SEE PSE > 


Je res pi = re! 


Cher a_nani pardonne à la co Tè. re De 


quinrest chere Cet_te voix si con-nueet si che re Ne pou - 


ait abuser ton e - poux Noms pou - vait a- bu-ser ton € poux Ness 


| corur a moUneuN el ja-lous. il de 
LE CONTE g° FIG) e 
isa i 
vani = 
ait n_bu_ser ton é_pouv. AI Suzzon Reponds moi ma Su-zet-te re 


| vient Nona me du o rette LE e 
| 
DE 
1 EX = == LITE er? Er Fifa EE ce 
Vient pour te conter fleu. rette Eh! Suzanne! est elle nu _ 


ee —- a 
| ==; cis SS 


À merveille! ilna pas recon-nu Sa o 


_ Jones cet amantmalheu _ reux____ Consolons cet amant ie = PEU Canso_ 


TN 


z siii: seni a € 00 | 
wWweco == : SS; rata har, sa prior" 
Os Een FE BI Sa a Ai i SEZ ya 
tV ne =! se ee == MIS MST 


_ Tant un amantmalheu - veux SR un RES. > _ reux Conso_ 


è a see = j 


“i dii vizi 


_ lonscet amant malheureux Lacom_ 


resi == — Ps? fe PES D 
+ 


D un amantmalheureux Qui, ma - da me l'a_mour le plus 
En. 


Oui mon cœur o_se se a Pardon_ rez à ce cœur amoureux Par _ den _ 


| = “cs 
| 
[| 


= Pio. 
Ty] === SESSI = =. & = 
FE WA = pie ST arts - «e = Fast Ta Se 
i; SA E 
. Dr os ni ss ne eat di eng de Lorca SECO 


pr 2 = csì = xs 
ra») TESS 

A nr sta y- x. =. = Ve 5 AE = ve JE SEI: 
_ nez à ce cœur amoureux! Par_don_nez a ce cœur amoureux! 

e pa 
= eat ce = 
a SES === es sp ST no dad si 
PTT A 7 In Ve ss; ra) FE gi 


=. Fr V 
_ cols vos serments amoure en le RO CS Au se_ 


ne AT 


| 

| 
i 
= 


— 


mon  maître! 


= 3 -_@ 
pe 0 
mel sare 8 


Au secours'cest vo tre 


ire ue 


_ cours! cest vo_ 


CA 


x 
|| 
LÌ 
(4 
al 
| 


n I e e E I == — = ra 
«e 231 
: Don pe dl ee Son courroux? 
DR Re RE A er ANT MITI: SEDIE 
ce Spa + e 
= = Dali 3 = 


. Mon cher maître D'ou peut naitre Son courroux? 


ee 


f) 

HE el ls gr ee SE ces 

|a je SES 

i Ce © Vera mm 
Sa co - lere me. pou _ vante! J'ai grand peur de 


Sa co = re me -pou _ vante! 


son cour _ roux! 


ris de son courrony! 


, , È 
En vain lonmad_ju_re! De vo - tre par_ 


jure Mim hrs de le ju - Te ur ven_ger! Le 


Ma fil _ le! 


Le € 
AR e SR > A 
= EE 


i 4 ei x a, DI 
Ma - da - me! Mal_heur a lin 2 fame Oui  mose outra - 


1e 
1} 


_ger! Qui nose OU War rer! La  hon _ te mac. 


St ana 


EE = ninna ape nile 
S = ÉSEdsn Li = | a 


BAI: SEO MAR: 


nt LE SIRIA CL = ee ENI 
paro, Aprea 


>) see] î = 


- #- 
- 


Ma gra- ce Ma gr _ce Ma 


js = ZT 


A 
Leur gra - ce Leur grà - ce Leur _ 


SUIS impla - cable! Non! 


Ares PRE “The i elio AIN 
dt “= cpacve te pere 


x x 
Leur gra - ce Leur gra _ ce Leur 


| 15 "52.50, pres \.Z, 
| Gas lets tiss E 


» ici 

J 

2200009 i gqeeo 2. 
LI et i = 


È 


non! nou! non! nou! non! 


n°v com prends plus men Bon rien 


À e — ———— 

So = a 
F DE ra tese 2 
n'y com_prends  plas rien non rien! 


bete. ho d'°2 


041 
: F1 SE ga >, = } = 
pepe SA {+= 
rocli o crono nil - trota 
non rien! Cost moi 4 sup - 


CNN SE 
ect! id 
Isa essa = ae 
a 
VO | CRETE 

i 2 Andante | di . 


= #3 ———- ha iaia — 

atea ETAT 
ara pi 
catene 


Solto voce, 

a __————_m 
=* odi === LS === 5 e + + a SEA ® j 

; PA - mour et fo _ ii = e Tout 
Me 5 = dl se se = 
EE  — 

n d Mak ‘ 

rien! ut Æ = |. ra bien! PA_ mour et fol _ e Teut 

4 RAS 


| 
FECE le TTT RARE NI IDE ia Less ni 
RENNES = = EE era C7 Li 1 sm -— 
= {i sa i “i 


P k _ mour n A mire Tout 
FI pi Pi n 
IT SORIA Î = e EE ur Sr = 
= = a —— = = === | 
fa NI un "I n4 mare Jout 


ni_ra 


; bien 


lr 
SELE otra TESI PS = E = ge 
Tout fi 


=" " bien! A _ a 


= 


“RE pee Sé 


e rd | 


fi _ m ra 


bien 


Toul fi ni-ra bien! 


RUI GI el lo à 


à 
mera 


= cere e e eric 
FEE sE ta 74 i er == + i | 
hien Tout fi -  mra bien! me smi lee 
| \ > | f FS |P, 
FERRE IAT MEU Mo e ceo 
=== FE n = SaR | 
bien Tout ira die n! A - mour èt fo _ 
EDEN I | 
Le? à Pa {ec FA fi : 
“ré pi — 2 rl + 
Su iu e i 7 SL s°is | a ER à LS - RES ag 
Cresc. Êra | , bu 
HS | ut : + CE 
esisti 2 Ia? a 
PR I ess è a 


274 


e E CE 
_li_eloutfinira bien! A = mour et folati: HOGAN ene È 


stata n se 
e pae 


ci ie 
di Ly 


- e Toutfi_mra bien! A - mour el fo_li_e, el e 


202 00 0 5 
ES 


e’Tout finira bien! 


dI | | 
piu A+ 
| = 2 = sii = E cron 


_h_eltoutfinira bien! 


eli areale ap hnieeras bien! 


pippe === 


Me ee x fi = ni _ ra bien! 


du 
ASSAL 


2 1 A 
né = e Ne peut e _ tre 


css — 


- UN 
ne e Ne peut Ca È n, Fmiesmenere 
| 22 
TN Re = 
ai -è- - 20 — a —_ — — 
24 ne a 
né - e 


i tte e EI 
ATA A I À ae 

a 
el Que par les chants d hyme _ ne 
le - MTA \ 
acta gta e 
fe tie és =. # 

p ; f 2 e p 

EN = . (4 2 ? « 


ee  — 
Ù 4 2 5; 5 
les chants d'hyme = né _ è Leplu str et les 
NA == ese 
ISS «Css esse e = 
e nn cene E = en 
Que par les chants dhyme _ ne _ € 


Ta 


| | 
nn da — ST 
ES 
L À 


a _ mours! 
ft + 
ee I a _ 


Le plaisir el 


FR Sg 


Leplar sir el 
a Di 


ra 
Ì 


210 f , 
Ri ARL PE VE IA eo nr De y 
Yes) MCE RAR 2 STRESS A 

ii le plu sir et les a-mours! Diusé 

er i Bra DbE Rs Er DEA 

ÿ À =] pro __£ ee o pi cas 3 + 

> = al: CE ET RE EN Sie 

“mours Le Hoi et les a_ mour SI Di Dal 
+ \ 
CR iz de 8 = le == = espe = 
cal es 
“| _mours Le gl u_SsIr les a - mogrs! > Danse les 


f 
ti 
La 


“au = 


LE Neure la Lane ina pas sal ue DEA passe 


“5 


Ef_ flo pre la terre! ES aio ‘ire pas_ sa - ge_ re! passa D 


a a 


LEP Fe Da pas_ sa_ ge 29 RR Sl 


di 
# 
Il 


ra. 


‘ . 
tons theu _ re PAS RSA re re, Lheu - re 


crea 


tons lheu _ re pas. ie sa nee re Lheu - re 


TTT 
LL 
ac 
Ni 
iL 
Ha 
| 
Lil 


à 1 x A 
Fee Mons or donso Thea" re passati gere, Fer 


pa: 


Fe  :2: fons= Dieu 


M = mast 5 =“ 2 | 
E A TRE ai 
qui nous ft tou _ jours! Fè _ tons lheu-re 
e- sf . 
a o Serene = en O e sr aa escl ] 
i CSA A Se I e Pre te S > = z i 
qui nous fuit tou _ Jours! EFè = tons lheu_ re 


u—;____,{|{-- no Gu 
e === 


_ tons lheu = re pas - sa-ge_re, Fè = tons Then _ re 
_ pr ‘à 
eng — Cr E 
ARESE { res 
=; = = &—: 17 o | 
an. = ue dei sere id o = 
Spe "qui nous fuit ton_ Jours! Fè._- tons lhen- 


4 


in» 


o 2 ST 
a step oget eee fs tss, , 222 rasi 
Most prrrst Pepper + #55, paesi, 


Più allegro. 


lo) 
gras Ae (peg te dare pere RE 
vere = 
des amours fe tons l'heure: 
sE o is Dire è 
Seri —_————-— AI 
leer 
des a_ mours Eetons  Jhedre ÿ fé tons 
= RE = si E e 
ass ==s == © 
des a_mours Fe _tons he ur E fé_tons 
PR 
È 4 =: ===; se = Tx USERS == = 
i E = SES + == pe ia a = 
de 5 a_ mours pa; l'heur e, fè_tons 


| Cm 


Iban 9% 


a È » 
Vipera eyes SE ce = 
tft e agi n = ag Le a 
ea = ih = 
fé_tons Theure, fêtons Theure, fetons. Theure, fêlons heu  _ re 


PARO 


der EROI Sa È > ha #- 
Er 


lheure, fStons  Theure , fètons a Then Bei 


Seo © sso ° i 


(ep, ei 


ì —T asse 
s DI 
lheyre, fitons. Theure, fêtons  Theure, fetons lheu - re 


lheure, fdions: leure . fêtons ra dh 


T'en a 


(A 
d DE RATE SI: 
P === «= 
Es _tons al fé _tons 
N Ù I SUSAN BE 
» SS SEZ=SE 


Fetons lheure, fe_tons 


tds o. -. _—- 
nn — 


e È 3: 
a Iheure, fétons ICE Ru odi SE ikea _ re 


e + - + 
> - | @e-#_trxt@®___t___ 
capra par EST 3 iS ar N seine —#- = _ DE 
ee _ | 


e pr TILL 


fêtons  lheure, fètons l'heure, fétons Theu _ re 


à v 9) 4 
fétons  Theure, fêtons Theure, fêtons heu | re 


;) 
fétons heure, fétons lheure, fetons "ra a re 


eo) 1°, 88 
e ES 
resse": D #0 — 
ni = à RTE. Du sr 
a | 


®» 


a_ mours om des 


ssi} 


a _ mours out des a_-mours 


ou des a 


a - Mor 


rs sui des 


a - mours ou des 


dea — = 


a _ mours! 


VEE 


- mours 


7 


oui des 


—— sn — — 


a_mours! 


: et S 
ee 


= 


DLL = 


_- Mmours 


oui des 


a_mours! 


= = Hi === = 


a-mours! 
3,2 


Imp. Ed. Delanchy & Fils, 


<WTIVA IN VWAZY-VITIY OU 
12] ‘OUT  TENVIY)-MALLIY IN ITTIQAIA “IN MAILNANUVA “N SANT) 4Q ‘N WREZW “IN 


; "=== i = LS 
Ter" À ouefi y op Sa00N SOT — enbrurop-e1ado 


) PES Dir a 


Mo 


1 | | + 


Les noces de Figari PE ag" 
es lyriques associés » se 

pe : i à 
institués les porte-drapeau de 
mozartien en France. Leurs in-| 
rprétations font rougir nos modestes 
upes provinciales ; elles font rougir| 
non moins fort l'actuelle troupe del 
l'Opéra-Comique de Paris. à | 
De ce monopole de fait, nul nei 
songe, aujourdhui, à s'offusquer — il 
‘a penis aux publics des Fr) 
de s'initier au style du maître de Salz- 
bourg, de se pénétrer de sa sensibilités} 
si proche de la nôtre, si proche qu elle] 
arrachait jadis ce regret à Debussy :| 
« Quel dommaÿe que le vieux sourd] 
eethoven) soit fenu : cela allait, si 

en |» DR RS 7 ! ; 
Compagnie que dirigeait, hier, 
| Reynaldo Hahn rétnit quelques 
s des noms les plus; glorieux dul 
théâtre lymique français : Emma Luart, 
Yvonne Brothier, Madeleine Mathieu, 
Roger Bourdin, Lapelleierie, etc... Si 
elle a perdu Mme Ritter-Ciampì, elle 
‘a gagné Jeanne Guyla. L'ensemble est} 
d'une qualité, d'une distinction abso-| 

lument exceptionnelles. 

_Comparera-t-on l'interprétation des 
Artistes lyriques associés » avec celle] 
e. la troupe viennoise de Lotte] 
loene,-il y acinq.ans ? M. Reynaldo 
n avec F. von Hoesslin? Soit. — 
M. Reynaldo Hahn s'attache au côté 
sensible de l'ouvrage, et pour l'expri: 
mer complètement n'hésite pas à on 
re 


ont. 


der certains mouvements, à les « res 
tenir » tout au moins. M. von Hoessli 
sacrifiait tout à la légèreté. De la par: 
tition, qu'il exécutait comme une fusée, 
emergeaient seuls, cà et là, quelques 
accents nerveux imprimant au rythme 
un Caractère bondissant et aérien qui 
nous avait particulièrement frappés à 
Mépone Exécution orchestrale, d'ail: 
leurs parfaitement en accord: avec 
xéeution. vocale sur Je. plateau. La 
troupe viennoise avait poussé le souci 
d'homogénéité jusqu*à.rechercher chez 
ses interprètes l'identité absolue de*co- 
Joris vocal: d'où la qualité unique de 
son ensemble desquels Aucune voix! 
u'émergeait jamais.” Le ton deméuraiti 
celui de la confidence ; le « grand air »| 
‘lui-même restait un murmure, à 
Mais quel que soit Je bien-fondé dé! 
cette recherche à tout prix de l'unité 
de Couleur et de style, il faut bien re- 
connaître que l'interprétation française! 
des. « Artistes lyriques associés » té- 
‘moigne d'un brillant et d'une virtuo-; 
“sité auxquels on ne peut ‘guère rester] 
“insensible. Est-il sûr que Mozart ni 
“meme n’eut pas préféré cette enlumi. 
“nure toute pimpante à la fresque vo- 
lontairement monochrome proposée par 
la troupe de M. von Hoesslin ? 
. En tous cas, nous possédons au]our- 
“hui en France une troupe complète] 
de chanteurs rompus à toutes les diffi- 
cultés techniques, de comédiens intelli- 
gents, de musiciens cultivés : ne rex 
connaissez-vous pas là tous les signes 
d'une véritable « troupe Mozart » ? 
n CPS LS 


i Mi 


sourire. Voiti les Noces de Figaro dont, 
‘comme’ se’ plaiscat*@ le rappeler. le prési- 


dent «Herriot a cours de sa magistrale | 
derniezz Joseph Il | 


siconferenceule dimanche, 
disait .: « C'est une très belle pièce, mais 
il ya beaucoup de notes ». Mais « des 
Noces de Figaro, devait s'écrier plus tard 
Schumann, ‘toutes les notes sont en ot ». 
Oui, notes en or, car elles sont la claire 
er vivante attestation de la jeunesse et de 
lu fraicheur comme de la vivacité et de la 
légèreté dé l'esprit. Empruntons encore 


une citation à Stendhal qui écrivait un | 


Jour : « Comme chef-d'œuvre de pure 


tendresse et de mélancolie, absolument | 
exempt de tout mélange importun de ma- | 


jesté et de tragique, rien au. monde, ne 


peut être comparé aux Nozzi de Figaro, | 


Ces noces nous ont procuré de bien doux 
moments et de profondes satisfactions. 
Nous en sommes redevables d'abord aux 


artistes de l'Opéra de Vienne avec Lotte | 
Shene et au chef d'orchestre Franz von | 


Hoesslin qui, il y a huit ans, nous ont 
apporté la véritable ‘image de Mozart en 
donnant à l'œuvre un caractère d'art in- 
comparable, puis au groupement des! 
Artistes associés qui, lan dernier, a su 


recreer la méme atmosphère de beauté. 


L'association des artistes associés est 
donc revenue : certains éléments, comme 
Mme Ritter-Ciampi, MM. Vriant, Laignez 


l'ont quittée ; d'autres les ont remplacés, 


tels ‘Mile Guyla et M. Lapelletrie. 

Cette soirée, sans atteindre le niveau de 
ses ‘deux devancières manifeste une tenue 
remarquable, A toubyseigneur, tout ‘hon- 
à Figaro, C'esthRogér Bourdin? bary- 
ton au timbre exteptionrrel, voix souple, 
égale, aux nuances parfaites! Aucune faute 
d'ihterprétation musicale. Avec cela un 
£ritrain de bon aloi, sans excès ni vulga: 
Wité, un Figaro jeune et beau garçon, 
‘quelle aubaine ! È 


illantò, coquette et désinvolte et chante 
role ‘avec goût el beaucoup de grâce. 
:@ rôle de la comtesse est dévolu à Mme! 
Guyla, que nous entendons je crois pour 
la première fois à Lyon, a d'excellente 
traditions, son interprétation du fameux! 
grand air du; troïsième acte a été” fort 
bonne. Son duo avec Suzanne ét les 
honneurs du bis. Ms 
Mme Brothier personnifie Chérubin elle 
est d’ailleurs un peu la titulaire ‘de cet 


emploi. Comment trouver une Marcelline. 
plus amusante que Mme Mathieu, et un 


Bartholo plus parfaitement satisfait que 
M. Audoin, dont la voix est fort belle ! 

M. Moryn, comte élégant, au jeu aisé : 
M. Lapelletrie, Basile majestueux et Mlle 
Lebard, gentille Fanchette complétaient 
cette excellente distribution. 

M. Reynaldo Hahn dont la direction 
est toute faite de nuances un peu précieu- 
ses a contribué au succes de cette repré- 
sentation des plus intéressante, 

Dir 
he 


tro) joe, voici Mozart et son | 


“Mme Emma Luart est une Suzanne | 


: et l'on i 
Meo Le 
Le eo pa 
ariaient, mais, leurs valeurs! # 
‘braient prg ona un tout 
| nieux. Ainsi se présentait c 
‘ele d’art, où chacun était à 
où la prééminence du style s'a 
sur le souci des prouesses, 
Mozart et Beaumarchais ét 
par des interprètes qui mettent 
même plan le chant, la parole . 
geste. Résultat magnifique et d'aille 
parfaitement prévu, puisque 
pléiade des artistes qui interprét 
la saison dernière, les « Ni > 
sauf trois, nous étaient revenus. 
L’animatrice de la première 
des « Artistes Associés », Mm 
| Ciampi, avait cédé sa place 
| Guyla, une Comtesse au che 
quis. Le Basile épique de M: Fi 
| < un véritable Daumier », a- 
| était dévolu cette fois au 
| impeccable qu'est M. Lapelle 
| fin, le jeune et séduisant M. L 
était remplacé, dans le rôle du 
par M. G. Moryn, que nous a 
| entendu, et avec plaisir, sous 


| tion de M. Moncharmont. | 
“Rappelons -donc: pour méme 
juvénilité exquise et si’ spirituelle 
« Chérubin » de Mme YXvo ; 
thier, l’étourdissante adi 
Roger Bourdin, un Figz 
la rondeur et la robuste gate 
Emma Luart, une soubrette 
resque », enfin la savoureuse 
tion d'un Bartholo bien disant, 
doin, et d’une Marceline d'une drô 
irrésistible par ses jeux de. phys 
mie, Mme M. Mathieu. PRESI 
Il n’est pas jusqu'à Mlle Le 
accorte Franchette, et M. Barea 
jardinier baveno de fantaisie, 
| ne méritent des éloges. | 
| MWoccrestre était conduit par M. 
| naldo Hahn, dont la compétence 
| \tout ce qui concerne Mozart est admi 
sans conteste. Chanteur lui-même, A 
|| Hahn a obtenu de nos musiciens 
| souplesse et une discrétion fort | 
bles dans cette ceuvre, où le chan 
| toute finesse et tout charme. 
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